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  ensemble

Il y a soixante ans, mon prédécesseur, Jean Minjoz, 
signait avec Josef Brandel, maire de Fribourg-en-Bris-
gau, l’acte officialisant le jumelage de nos deux villes 

dans l’idée partagée par de nombreuses autres cités et 
communes de France et d’Allemagne, de mettre un point 
final à des siècles de guerres et d'hostilité.
Comme beaucoup d’autres relations existant entre des 
communes françaises et allemandes, ce jumelage entre 
Besançon et Fribourg, initié dès 1959, a joué un rôle pré-
curseur au Traité de l’Amitié Franco-Allemande signé en-
suite entre le Président Charles de Gaulle et le Chancelier 
fédéral Konrad Adenauer (Traité de l’Elysée du 22 janvier 
1963). Notre jumelage est aujourd'hui un maillon essen-
tiel du réseau d'amitié et d’entente existant entre nos deux 
nations au niveau communal. 
Je suis convaincu que tout ce qui contribue à favoriser 
et enrichir les relations entre les peuples, une meilleure 
connaissance mutuelle et un sentiment commun d’appar-
tenance à la même fraternité mérite d’être soutenu et en-
couragé. C’est d’ailleurs le sens de l’engagement pris par 
la Ville de Besançon à travers ses nombreux partenariats 
internationaux. 
Depuis 60 ans, ce jumelage s’est nourri des relations 
créées entre les groupes et les associations dont font 
partie nos concitoyens, ou grâce aux échanges scolaires. 
Ce sont maintenant plusieurs générations qui ont fait et 
continuent de faire vivre cette coopération, en s‘inspirant 
les uns des autres. 
Le vœu des fondateurs du jumelage en 1959 s’est donc réa-
lisé : participer ensemble à la construction d’une Europe 
commune et pacifique. Ce vœu, renforcé encore le 22 jan-
vier dernier par la signature du nouveau Traité d’Aix-la-
Chapelle par le Président Macron et la Chancelière Merkel 
est plus que jamais d’actualité. 
Au moment où l’Europe est fragilisée par la montée des 
populismes et la tentation du repli sur soi, où les citoyens 
vont avoir à se prononcer à nouveau sur son avenir, il est 
important aussi de s’appuyer sur ce 
qu’elle a apporté à l’histoire de nos 
nations depuis les années 50.
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▶ Les anciennes installations du PSB tennis aux Torcols ont été l’objet d’un vaste réaménagement (parking, vestiaires, 
espace de convivialité…) co-financé par la Ville, le Département, la Région et le Grand Besançon. Désormais Centre des 
Cultures Urbaines (CCUB), le site avec ses 2 000 m² couverts dont 300 d’espaces fermés répond aux attentes précises des 
skateurs, graffeurs, longboarders, rollers et autres inconditionnels du hip-hop, du BMX, du parkour, de la slackline, des 
arts visuels... Le tout avec en toile de fond une méga fresque murale de 30 x 7 m appelée à grandir encore.
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NOUVEAU COMMERCE

Ferronnerie Marpaux
Marquise, mobilier (bibliothèque, dressing, table, mange-
debout..) mais aussi escalier, rampe, garde-corps et même 
terrasse : le métal n’a pas de secret pour Christian Marpaux. 
L’artisan travaille à la commande, se rend chez les clients, 
pour de petits travaux comme du gros œuvre, dans une très 
large gamme de prix. Après une reconversion profession-
nelle complète et une solide formation, l’ancien cadre en 
management a créé son activité au mois de novembre, avec 
déjà plusieurs chantiers très réussis à son actif. 
Contact : 06 70 59 55 39 et ferronnerie.marpaux@gmail.com

Label…
Jolie récompense dans la ca-
tégorie « ville de plus de 100 000 habitants » pour Besançon qui, début 
février, a été distinguée par le CNVAS (Conseil national des Villes actives 
et sportives) en charge de l’évaluation de 269 dossiers de candidature. 
Agrémenté de trois lauriers - sur un maximum de quatre - le label « Ville 
active et sportive » millésime 2019 – 2021 souligne en particulier l’enga-
gement de la capitale comtoise en matière de sport nature et sport san-
té. « Cette nouvelle reconnaissance nationale est la preuve que le sport 
bisontin se porte bien », s’est félicité Jean-Louis Fousseret.
En savoir plus : ville-active-et-sportive.com

… et Mérite
Agréable surprise encore pour Besançon qui, toujours en février, a reçu 
de la part du Conseil municipal de Neuchâtel un Mérite sportif 2018 dans 
la catégorie « Coup de cœur » pour l’organisation du Raid Handi Forts. Et 
pourquoi pas la participation d’une équipe neufchâteloise lors de l’édition 
2019 ? 

Ce n’est pas en rose mais carrément en couleurs que cette 
course-là fait voir la vie. Née en 2014 à l’initiative des 
étudiants de l’école de commerce IMEA et du Comité du 
Doubs de la Ligue contre le cancer (Besançon), la Color 
Life rassemble chaque printemps pas moins de 2 500 parti-
cipants qui viennent avaler au trot ou au pas mais toujours 

dans la bonne humeur, 5 km de parcours urbain. Comme 
de coutume, festive et solidaire, la 6e édition part diffuser 
un message de prévention notamment auprès des jeunes 
sur la consommation du tabac et de l’alcool, sur la nutri-
tion et les vertus de l’activité physique. 
À partir de 13 h le dimanche 26 mai, l’après-midi 
se passe au Parc de la Gare d’Eau avec une centaine 
de bénévoles, un DJ et plein d’animations. Déguisés ou 
revêtus du T-shirt de la Color Life, les participants devront 
traverser les traditionnels jets de poudres multicolores. 
La recette de la journée sera reversée à la Ligue contre le 
cancer de Besançon pour l’aide aux malades, la recherche, 
l’information et la prévention.
Suivez sur Facebook «Color Life Besançon» – 

Instagram « colorlifebesancon »

Une course, des 
couleurs, une cause

années au service de la création…  Belle 
performance ! Antoine Aranda, sculp-
teur, plasticien, designer et peintre expose 
dans son atelier l’ensemble de son œuvre 
et montre de quelles manières il travaille 
les matières. Bois, bronze, aluminium pré-
paré ou encore altuglas, les matériaux re-
tenus pour chaque épisode se conjuguent 
à la perfection.
Antoine Aranda – exposition 40 ans de création(s) 

du 26 avril au 26 mai - 37 rue de l’Oratoire de 14 h 

à 18 h 30. 
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SUne Foire
très olé, olé !
Le mois de mai sera chaud et show à la 93e Foire Com-
toise. Avec castagnettes et flamenco, tapas et sangria : 
c’est l’Espagne qui est à l’honneur dans l’enceinte de 
Micropolis, du 25 mai au 2 juin. Neuf jours de fiesta à 
l’heure ibérique avec son spectacle musical (31 repré-
sentations au total), sa gastronomie, sa culture, ses 
producteurs et artisans réunis au cœur du village 
espagnol (hall E, palais des Congrès). Venus de toute 
la France, les producteurs et vignerons régaleront nos 
papilles sous la grande halle. Côté pupilles, l’émer-
veillement des enfants devant les animaux, leurs cris 
d’excitation au cœur de l’indispensable  fête foraine… 
mais aussi pour les grands, des moments pratiques 
avec les équipements de loisirs, de plein air, l’ameu-
blement : autant de possibilités de trouver la perle 
rare que l’on espérait. Ambiance assurée grâce aux 
600 exposants réunis durant ces neuf jours, qui font 
de la Foire comtoise une référence régionale. L’an 
passé, elle a attiré près de 137 000 visiteurs, devant 
les Eurockéennes. Plutôt honorable pour une nona-
génaire…
foire-comtoise.com et page facebook

Le saviez-vous ?
Inaugurée en 1922 par le maire de Besançon Charles Krug, la 1re Foire-Exposition comtoise était alors une foire agricole. 
Elle est née du besoin de mettre en contact direct l’agriculture avec les fournisseurs en matériels agricoles… Elle s’élargira 
rapidement aux activités industrielles et commerciales puis s’ouvrira à la fête foraine, aux cortèges, animations et invités 
d’honneur. Installée sous les grands arbres de Chamars, interrompue avec la guerre, elle reprendra en 1947 pour migrer 
sur les 8 hectares aménagés spécialement aux portes de Planoise.

Depuis des années, Jan Vormann insère des 
Legos dans les fissures et interstices des 
murs du monde entier (https://www.dispat-
chwork.info/). Il sera à Besançon les 8 et 9 
juin, week-end d'ouverture du festival Bien 
Urbain, pour guider le public dans ce projet 
collaboratif et artistique. Mais vous l’aurez 
compris, il faudra des Legos, BEAUCOUP de 
Legos ! Alors jouez le jeu et venez déposer vos 
briques dans 4 lieux de collectes : Maison de 
quartier de Planoise ; Bains-Douches ; café 
l’Arsenic chez Hôp hop hop ; Jeux de la Comté. 
Festival Bien Urbain – 9e édition du 8 au 23 juin – bien-urbain.fr

TOUS LEGOS !

ACHETEZ MALIN
ET TRANQUILLE !
Les Samedis piétons sont de 
retour les 13  avril et 11 mai. 
Retrouvez les 90 commerçants 
partenaires et venez profiter de 
multiples avantages.
• Les parkings Marché Beaux-
Arts, Passages Pasteur et Cha-
mars à moitié prix de 9 h à 19 h.
• Vos achats récompensés en 
Bezac Kdo à l’espace Samedis 
Piétons Place du Huit-Septembre.
• Les offres de transport : par-
king relais gratuits et titres de 
transports offerts aux passagers 
du véhicule dans la limite de 
7 personnes.
Tout savoir :  besanconandco.com. 
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NOUVEAU COMMERCE

« Nuebo »
… ou « nuage » en espéranto, reflète bien l’ambiance cocooning 
voulue par la maîtresse des lieux, Émilie Colas. Sa boutique de 
décoration ouverte en décembre, échoppe de 30  m², tout en 
pierre et bois blond propose bougies parfumées, paniers en 
laine, guirlandes, pots et vases, lanternes, amusantes spatules 
de cuisine, petit mobilier… tout un univers de déco où l’on 
trouve facilement des idées cadeaux, de 2 € à 60 € maximum. 
La réalisation d’un rêve d’enfant pour la jeune fille de 23 ans, 
également décoratrice d’intérieur.
Contact : 32 rue Bersot. Tél. 09 54 69 40 63. Ouvert de 10 h à 19 h sauf le lundi

Show au cœur…
Un sourire, un moment d’évasion, 
les Clowns à l’Hôpital œuvrent 
pour rendre les séjours hospita-
liers un peu moins pénibles aux 
petits et grands. Samedi 6 avril, 
ils organisent leur journée de soutien à Avanne, sur le 
site du Serious Road Trip. Au programme : spectacles, 
rencontres, concerts pour joindre l’utile au rire à travers 
un moment convivial qui permettra à la troupe de finan-
cer ses prochaines interventions au CHRU de Besançon. 
« Nous ne sommes pas thérapeutes mais on soigne mieux 
un enfant qui a le moral, expliquent-ils. Parce que le rire 
active la respiration, le lâcher prise, la détente musculaire 
et aussi le système neuro hormonal… » 
Tarifs : 5 € pour les adultes, 2 € pour les enfants à partir de 4 ans

Plus d’infos sur https://assopleinlesyeux.wixsite.com/pleinlesyeux

Discipline fondée dans les années 
60 par le neuropsychiatre Alfonso 
Caycedo, la sophrologie est « une 
méthode où l’on apprend à maîtriser 
des techniques de relaxation, 
d’activation du corps et de l’esprit qui 
vont nous aider à gérer le stress et les 
émotions », explique Maud Huot-
Marchand, qui a installé son cabinet 
sur les bords du Doubs en 2012. 
Après de nombreuses formations, 

il est temps pour 
elle d’ouvrir sa 
propre école, celle 
qu’elle aurait « aimé fréquenter ». 
Profs, infirmières, auxiliaires de 
vie, étudiants en psychologie ou 
personnes en reconversion forment, 
depuis mars, sa toute première 
promo. Un samedi par mois pendant 
2 ans, ils vont acquérir les outils 
qui « permettront de limiter bien 

De la
zénitude

des maux ». Les inscriptions pour 
une 2e session (rentrée prévue le 
9 septembre) sont déjà ouvertes, 
sur Facebook et sur sophrologie-
besancon.fr.
École de Sophrologie de Besançon

et sa région – 21 quai de Strasbourg –

06 95 73 45 82

 Le goût des autres
L’édition 2019 du « Tour du Monde en 80 plats » 
s’installe au Kursaal mercredi 4 et jeudi 5  avril 
(2  services par soir à 18 h et 21 h). Au menu : la 
découverte du globe à travers des spécialités plus 
exotiques les unes que les autres, élaborées par des 
cuisinier-e-s de là-bas.  L’événement, organisé chaque 
année par les élèves du CLA (Centre de linguistique 
appliquée) est l’occasion de découvrir d’autres 
horizons culinaires, culturels et festifs mêlant chants 
et danses en costumes traditionnels. Des moments 
riches en échanges dans toutes les langues autour 
de 80 bons petits plats comme un poulet yassa, un 
adobong manok, un kompir tava ou encore des yabras. 



GÉNÉRATION 2024
Dans le cadre des Jeux Olympiques de Paris 2024, l’Université de 
Franche-Comté a été l’une des premières sur la scène nationale à se 
voir remettre le label « Génération 2024 » lors de la semaine Olym-
pique et Paralympique, du 4 au 9 février dernier. Décernée par les 
ministères des Sports ainsi que de l’Enseignement supérieur, de la 
Recherche et de l’Innovation, cette distinction est venue récompenser 
l’engagement depuis plusieurs années de l’UFC en faveur du sport 
et de l’olympisme auprès des jeunes. « Ce label apporte à l’Univer-
sité et à la Région une visibilité internationale en matière 
de sport et d’excellence, et une démarcation par rapport 
aux autres établissements de l’enseignement supérieur en 
France », se félicite Éric Monnin, vice-président de l’UFC 
délégué à l’Olympisme – Génération 2024.
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• CÔTE DE MORRE
Les usagers réguliers de la côte de Morre 
vont devoir faire preuve de patience. En 
raison de travaux consécutifs à un vaste 
glissement de terrain étendu sur 180 m, 
les services du Conseil Départemental 
ont décidé de la fermer du 29 avril au 12 
juillet dans le sens descendant. Deux se-
maines plus tard, du 22 juillet au 9 août, 
la côte sera cette fois coupée totalement 
pour un entretien plus classique : éla-
gage, nettoyage, reprise d’enrobés, glis-
sières…

• FÊTE DE LA MUSIQUE
Artiste désireux de bénéficier d’un 
emplacement à Besançon ? Mélomane 
impatient de découvrir la programma-
tion  ? Vous voulez apparaître dans le 
programme papier ou la carte interac-
tive ? Voici le contact unique auquel 
vous adresser pour toutes vos ques-
tions concernant la Fête de la musique 
le 21  juin : fete.musique.2019@be-
sancon.fr

• BRADERIE SPF
À l’initiative du Secours Populaire Fran-
çais, une braderie de vêtements se tien-
dra salle Proudhon mardi 9 (9 h – 17 h) 
et mercredi 10 avril (9 h – 12 h).
Renseignements complémentaires :

03 81 81 63 91 et contact@spf25.org

 
• VIDE-GRENIER 
    MONTBOUCONS
Rendez-vous très prisé des brocanteurs 
et autres chineurs, le vide-grenier des 
Montboucons attirera à nouveau la 
grande foule dimanche 5 mai de 8 h à 
18 h sur le parking de la rue Mantion. 
Sur place (Temis sortie 56), les visiteurs 
pourront également se restaurer à la bu-
vette tenue par les bénévoles du comité 
de quartier. L’assurance de partager un 
réel moment de convivialité tout en fai-
sant, qui sait, de bonnes affaires…
En savoir plus : lesmontboucons.fr

et montboucons25@gmail.com

• DON EFS
Face à des réserves qui s’amenuisent, 
l’Établissement français du sang (EFS) 
Bourgogne – Franche-Comté invite les 
citoyens à se déplacer en nombre pour 
donner leur sang et garantir ainsi un ni-
veau satisfaisant de produits sanguins. 
Pour connaitre les lieux de collecte les 
plus proches : dondesang.efs.santé.fr

Un dimanche tous les deux mois (prochains rendez-vous le 12 mai et le 
30 juin), le Mégarama Beaux-Arts ouvre sa séance de 11 h aux 
personnes en situation de handicap habituellement éloignées 
des salles. Polyhandicapés, autistes, porteurs de troubles psychiques 
ou mentaux trouveront le chemin de la salle obscure grâce à « Ciné-
ma différence », un concept porté par l’Aledd (Association pour le 
Lien l’Entraide et le Droit à la Différence). Dès l’entrée du cinéma et 
en salle, une dizaine de bénévoles seront là pour accompagner les 
personnes et les aider à s’installer : elles pourront, durant le film, 
exprimer joie ou tristesse, bouger, se lever… sans jugement. Un cinéma 
réellement pour tous.
Renseignements : Marie au 06 27 77 06 82 et marie.kersale@free.f

« Ciné-ma différence »

BIO EN VILLE
La Fête bio et solidaire s’installe Place de la Révolution. Organisée les 
27 et 28 avril dans le cadre d’AlimenTERRE et du Printemps Bio par 
les associations RéCiDev et Interbio, cette 2e édition veut sensibiliser 
sur les choix de consommation et l’agriculture bio locale, grâce à la 
participation d’une trentaine d’exposants producteurs et artisans, 
et des associations de solidarité internationale. Au programme, 
restauration interculturelle le midi et concert gratuit le samedi soir.
www.interbio-franche-comte.com et www.recidev.org



« Hajime ! »
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▶ « J’espère que j’ai 
ouvert la voie pour 
d’autres », déclare 
Pierre Brunet, 
nouveau et unique 
7e dan recensé en 
Franche-Comté. À 
63 ans, l’ex gamin 
métissé de Brazzaville 
n’est pas rassasié et ne 
cache pas son envie 
d’enrichir encore un 
parcours de karateka 
entamé dans les 
années 50 au Congo 
où son père dirigeait 
une petite exploitation 
forestière. « Au 
départ, j’étais inscrit 
au judo mais très vite 
avec mon physique 
plutôt frêle, j’ai trouvé 
le karaté plus adapté.
À l’époque, les 
violences inter 
quartiers étaient 
nombreuses. Les 
clubs sauvages 
disparaissaient à peine 
créés et Bruce Lee 
était l’idole des ados », se souvient 
l’actuel commissaire sportif régional. 
Aujourd’hui sport structuré là-bas 
et en France, le karaté bénéficiera 
d’une exposition planétaire lors des 
JO de Tokyo l’an prochain. « Hélas 
il ne sera plus discipline olympique 
en 2024 à Paris », se désole Pierre 
Brunet. Une absence que l’intéressé 
s’emploiera à combler au quotidien 

dans son cher IKS (Ippon Karaté 
Shotokan) intégré à l’ASEP 
(Association Sportive et d'Education 
Populaire), rue Résal. Et puis lâche-
t-il, je vais préparer mon passage 
de 8e dan. J’ai environ 7 à 8 ans de 
recherches personnelles à conduire 
avant de soutenir ma thèse devant un 
jury composé de 8e et 9e dan ». Quel 
en sera le sujet après la « Gestion 

d’un centre d’entrainement » (6e) 
et « Respiration et cadence » (7e) ? 
« J’y réfléchis fortement », conclut 
le multi couronné régional, débarqué 
à 19 ans à Besançon, bourse d’étude 
en poche. « Je ne connaissais pas 
la ville mais, très vite, j’ai noué de 
solides amitiés sur les tatamis et en 
dehors. À mes yeux, l’aspect humain 
est capital ».

Pierre BRUNET
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Thomas MONICA

De l'Art…

▶ C’est le 19 avril que sort Le Paradoxe 
de l’Utah, premier album de Thomas 
Monica. Il y a tout fait. Il l’a écrit, 
composé, interprété et enregistré. 
Autant dire que l’enjeu était de taille 
pour le musicien bisontin, qui livre 
ici une œuvre très personnelle. Il le 
confirme volontiers : « Il m’a fallu du 
temps pour apprendre à connaître 
ma voix, et ma voie. Le fait de tout 
faire seul est aussi une façon de 
n’être influencé par personne. » 
Poétique, intime, humain, cet effort 
marque aussi une vraie rupture dans 
une déjà longue carrière, offrant au 
musicien l’opportunité de montrer 
qu’il n’est pas qu’un (excellent) 
guitariste, mais qu’il sait aussi écrire 
des textes. Inspirés par l’actualité 
ou les chants des baleines, ces neufs 
titres révèlent aussi des moments 
plus autobiographiques. « Je parle 
des claques qu’on se prend dans la 
vie mais aussi de mon grand-père, 
qui m’a élevé à Franois dans une 
ambiance multiculturelle, entre Italie 
et Algérie… » Coproduit par Ian 
Caple (respecté ingénieur du son qui 
a travaillé avec Bashung, Boo Radleys, 
Suede, Tindersticks…), qui apporte 
ce son « à l’anglaise » ; masterisé par 
Alex Gopher, qui donne à l’ensemble 
ce côté « rap moderne », Le Paradoxe 
de l’Utah est un album pop, rock, 
chanté, slamé qu’il faudra découvrir 
sur scène. Accompagné seulement 
d’une violoncelliste, Thomas Monica 
promet un moment original et « rock 
avant tout ! »

Baptiste DEMYTTENAERE

Toque, toque !

▶ « J’ai toujours aimé cuisiner. 
Cela a commencé tout jeune aux 
côtés de ma mère et de ma grand-
mère », confesse d’entrée Baptiste 
Demyttenaere, lauréat de la première 
« battle food » organisée dans le 
cadre du Forum Lundisociable. En 4e 
année de fac de pharma, ce Bisontin 
d’adoption reconnait prendre un 
plaisir sans cesse renouvelé à marier 
les aliments et les saveurs. « Dans 
notre famille, on adore recevoir et 
surprendre les invités. » Les épices, 
en particulier, jouent un grand rôle 
dans ses plats comme le romarin 
du jardin, le sésame noir ou encore 
le curry rouge de Zanzibar utilisés 
dans la grande finale à cinq. « Avec 
l’aide précieuse de Quentin, élève de 
“Cuisine mode d’emploi(s)” et commis 
de circonstance, j’ai choisi de préparer 
une cuisse de poulet façon Teryaki, 
sauces huitre et soja, purée de carottes, 
pesto, pickles de radis, carottes jaunes 
et navets longs. » Restait pour les 
candidats à une invitation pour deux 
à la table parisienne de Thierry Marx 
au Mandarin oriental à négocier au 
mieux le défi « déchet minimum » 
lancé en parallèle, respecter le temps 
alloué de 90 minutes de préparation, 
cuisson et dressage. Mission accomplie 
pour Baptiste, autodidacte revendiqué 
qui, aux recettes sur internet, préfère 
jouer la carte de l’inventivité avec des 
produits du marché et ses… chères 
épices.
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Anne-Valérie DUPOND

Talent aiguille

▶ Connaissez-vous le point commun 
entre Alain Delon, Mireille Mathieu et 
la Bisontine Anne-Valérie Dupond ? 
Tous trois mènent une carrière 
florissante au Japon. « Mon côté 
Patricia Kaas, sourit la sculptrice 
textile. J’expose actuellement à Osaka 
et le plus grand collectionneur de mon 
travail est sans doute Jun Takahashi, 
le créateur d’Undercover (une griffe 
culte, entre Chanel et streetwear). »
C’est au début des années 2000 que 
tout commence pour Anne-Valérie, 
alors étudiante en Arts plastiques, à 
Strasbourg. « Des amis attendaient 
un enfant et je leur ai fabriqué un 
doudou, évoque-t-elle. Ça a été une 
révélation. Depuis, je n’ai pas arrêté 
de coudre pour interroger les codes 
de la sculpture classique. Mon travail 
mêlant bestiaire et trophées de chasse 
a rapidement été repéré par des 
galeristes et tout s’est enchaîné. »
De fil en aiguille, l’artiste s’attaque 
à une série de bustes de Grands 
Hommes, rendus légers par la grâce 
féminine du tissu. « Cette réflexion 
sur la féminité guide mon travail, 
explique-t-elle. Une féminité tantôt 
exacerbée avec mes pin-up, tantôt 
“trash” avec des autoportraits. »
Le mieux est encore de découvrir ses 
œuvres de visu. Parmi sa statuaire 
foisonnante, une araignée à tête de 
yōkai – ces créatures mythologiques 
nippones – est particulièrement 
fascinante. Et si Osaka vous fait faire 
un détour, il est toujours possible de 
rencontrer Anne-Valérie dans son 
atelier, Grande Rue.
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Anciennement installé au Centre 1901 (et connu sous ce nom), le service a 
retrouvé son appellation « Vie associative » en emménageant au Centre Sancey. 

Accompagnement (conseils en communication, formations collectives, aide 
personnalisée, soutien aux organisateurs d’événements…), location de bureaux, 

de salles et d’espaces de stockage, soutien logistique et technique font partie des 
missions de ce service municipal dédié aux 1 200 associations bisontines. 

Service Vie associative – 27, rue Alfred Sancey - 03 81 87 80 70
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OCCUPANTS, LES DEUX PREMIÈRES CAGES D’ESCALIERS DU 

BÂTIMENT DU FOND SERONT DÉCONSTRUITES EN MÊME TEMPS 

QUE LA CHAUFFERIE COLLECTIVE ET SA CHEMINÉE. ▼
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▶ Fallait-il démolir la maternelle Lamartine implan-
tée au cœur des « 408 », face à la Maison de quar-
tier ? « Oui », ont répondu les élus après avoir pris 
en considération les difficultés à se projeter à l’hori-
zon 2030/2035 en matière de besoins d’établissements 
dans le futur  nouveau quartier ; les risques importants 
de dégradation et d’installation illégale ; l’absence de 
programme d’occupation compatible avec la préser-
vation du bâtiment pendant la durée de déconstruc-
tion des trois barres d’immeubles de la rue Brulard. 
Après une désaffection qui n’a révélé aucune trace 
d’amiante ni de plomb, la disparition définitive de 
l’école, devrait être effective en avril. Sous maîtrise 

L'ÉCOLE
EST FINIE

d’ouvrage de la Ville, les travaux seront conduits 
par l’entreprise PBTP chargée également de valori-
ser au mieux une partie des matériaux démolis tels 
agglos, bardages métalliques, portes, sanitaires, baies 
vitrées... Avec pour conséquence appréciable la libé-
ration complète de l’espace (850 m²) occupé jusque-là 
par la maternelle qui rendra plus aisée la déconstruc-
tion du bâtiment sur rue « 15-27 ». En attendant, 
avant l’intervention spectaculaire d’une méga pelle de 
120 tonnes, l’opération de grignotage des logements 
pilotée par l’entreprise Chastanier (groupe Eiffage) 
concernera cet été 8 des 10 cages d’escalier du « 29 ». 
Les deux dernières seront épargnées temporairement 
car solidaires de la chaufferie collective qui restera en 
activité jusqu’au départ du dernier résident. En fin 
d’année, une fois le bâtiment du fond partiellement 
démoli, le chantier sera suspendu environ un an avant 
l’intervention terminale sur le  « 15-27 ». En parallèle, 
le parking en ouvrage, la chaufferie et sa cheminée 
seront à leur tour réduits en gravas si bien qu’à l’au-
tomne 2021, le bailleur Grand Besançon Habitat aura 
comme prévu procédé à la démolition totale de son 
parc pour laisser la place à un aménagement d’attente 
préalable à la reconstruction d’un nouveau quartier 
mixte et durable.

RÉALISÉE DANS LES SEMAINES À VENIR, 

LA DÉMOLITION DE L’EX-MATERNELLE 

LAMARTINE LAISSERA LE TERRAIN 

LIBRE POUR LE GRIGNOTAGE FUTUR DU 

BÂTIMENT DE LA RUE BRULARD.▼
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Ingrédients : 2 filets de poulet fermier,
150 g de beurre, huile d’olive,
sel, poivre, romarin, ciboulette.

Pour la purée : 400 g de pommes de terre  
à purée, 1 beau panais, 15 cl de lait entier  
et 50 g de lard fumé.

Pour les chips : 1 pomme de terre à chair 
farineuse, 1 navet et 1 céleri.

Pour le jus : os de poulet, fond de veau,
2 échalotes, 2 oranges bio.

Préparer la viande :

Sécher les filets dans du papier absorbant  
quelques minutes avant de les assaisonner.

Mettre de l’huile d’olive dans la poêle à feu 
vif. Une fois l’huile bien chaude, faire dorer 
les filets de chaque côté puis réduire à feu 
doux en ajoutant 30 g de beurre. 

Cuire 4 minutes de chaque coté en 
arrosant régulièrement de beurre avec une 
cuillère.

Couper les filets en deux puis les laisser 
reposer quelques minutes sous du papier 
aluminium.

TUTOMIAM
CHIPS DE LÉGUMES,

PURÉE INFUSÉE AU LARD
ET FILET DE POULET RÔTI

par Baptiste DEMYTTENAERE,
gagnant des Battle food

dans le cadre de

Retrouvez la recette ainsi que celles des autres 
candidats sur : plus.besancon.fr

Préparer les chips de légume :

Préchauffer le four à 210° C.
Éplucher les légumes puis les couper très 
finement à l’aide d’un couteau ou d’une 
mandoline avant de les faire tremper  
30 minutes dans une eau glacée.

Bien les égoutter puis les disposer dans 
du papier absorbant quelques minutes afin 
de retirer toute l’humidié résiduelle. Les 
répartir sur une feuille de papier sulfurisé.

Préparer dans un bol un mélange huile 
d’olive, sel, poivre et ciboulette puis l’étaler 
à l’aide d’un pinceau sur les deux faces 
des légumes.

Les cuire entre 12 et 15 minutes puis 
enlever le trop plein de graisse à l’aide  
de papier absorbant.

Préparer la sauce :

Dans une poêle à feu moyen, faites cuire 
les os de volaille, les échalotes coupées 
en deux ainsi qu’une belle tige de romarin 
avec 50 g de beurre.

Une fois que tous les ingrédients sont 
bien colorés et que les sucs sont bien 
au fond de la poêle, déglacer avec le jus 
des oranges puis passer le tout au chinois 
avant de mouiller avec 20 cl d’eau et  
une cuillère à soupe de fond de veau. 
Laisser réduire de moitié puis  
assaisonner à convenance.
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À 19H

DU 9 AU 12 
AVRIL 2019

 CRÉATION 
 

UNE COPRODUCTION DU CDN 
BESANÇON FRANCHE-COMTÉ

www.cdn-besancon.fr 
03 81 88 55 11

Avenue Édouard Droz 
25000 Besançon 

ARRÊT TRAM : PARC MICAUD

TEXTE

YVES RAVEY
ADAPTATION

JOËL JOUANNEAU
ET SANDRINE LANNO

MISE EN SCÈNE

SANDRINE LANNO

  Entrée gratuite sur réservation
 au 03 81 88 55 11 

(dans la limite des places disponibles)

à l’issue d’une semaine de stage de théâtre,  
les jeunes d’#UneSaisonEnPartage 
montent sur les planches du CDN 

pour une présentation à ne pas manquer !

#UneSaisonEnPartage 
EN SCÈNE !
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Innovation En octobre 2018, la 2e édition de Hacking Health a 
mis au défi les cerveaux de centaines de professionnels de la santé, 
experts, juristes, ingénieurs, réunis en équipes pour imaginer la 
médecine de demain. 

Assistance Il est loin le temps (c’était en 1973) où l’association 
le Don du Souffle était installée dans un sous-sol de Saint-Jacques ! 
Depuis, ce sont 350 patients vus par jour à domicile, 114 salariés dont 
30 métiers, une astreinte 24 h/24, et toujours l’assurance pour les 
patients de rentrer chez eux dans des conditions sanitaires optimales.

Phytosanitaires Juin 2011 : la Ville s’engage résolument sur 
la voie de l’amélioration de la biodiversité à travers l’application du 
principe « zéro pesticide » pour l’entretien des espaces communaux. 

Transplantation 35 ans d’efforts, de progrès, de talents et de 
vies sauvés se sont écoulés au CHU, qui à l’automne 2010 fêta sa 
1 000e greffe de rein. 

Bébés Engagée de longue date dans la protection de l’environnement, 
la Ville expérimente en janvier 2010 les couches lavables à la crèche 
Île-de-France. Étendu depuis à d’autres établissements, le dispositif a 
atteint son objectif de réduction des déchets. 

Air Née de la fusion de 2 instances régionales de surveillance de l’air, 
l’Atmo surveille la qualité de l’air et établit une cartographie précise 
du niveau de pollution. 

Cancérologie L’institut fédératif régional du cancer est 
officiellement lancé en décembre 2007. Depuis, ce dispositif de 
mutualisation des moyens des établissements de santé publics et privés 
a permis de préserver une offre des soins de proximité, d'améliorer la 
qualité et d'accroître l'attractivité de la région.

Guérir Donner le sang du cordon ombilical de ses enfants et 
sauver des patients atteints de maladies du sang ou du cœur ? Un 
geste généreux qui, en 2007, ne peut être pratiqué qu’à Bordeaux et à 
Besançon, qui abrite l’une des deux banques habilitées à collecter le 
sang placentaire. 

Distinction En novembre 2006, le magazine Impact Médecin 
consacrait un dossier sur la santé dans les villes. Besançon y 
détenait la première place pour l'état de santé de sa population. 
L’hebdomadaire reconnaissait « l’excellente performance liée à une 
politique dynamique et volontariste en matière de santé publique ». 
Besançon, à fond la forme…

Enfance Depuis 1990 et l’adhésion de Besançon au programme 
des Villes-Santé de l’OMS, de nombreuses animations de promotion 
de la santé en direction des écoliers sont menées chaque année… 
santé par le sport ; amélioration des repas ; hygiène bucco-dentaire ; 
sensibilisation aux problèmes environnementaux… il n’est jamais trop 
tôt pour être acteur de sa propre santé.

Prévention Février 2007 : Besançon n’a pas attendu l’interdiction 
de fumer dans tous les lieux publics de février 2007 pour lutter contre 
le tabagisme. En 1988 déjà, le programme « Besançon non-fumeur » 
était un dispositif pionnier.

▲ À BESANÇON, L’INSTITUT FÉDÉRATIF RÉGIONAL DU 
CANCER REGROUPE TOUS LES ÉTABLISSEMENTS QUI 
S’OCCUPENT DE CANCÉROLOGIE. UN OUTIL PERFORMANT 
QUI PERMET, PARTOUT SUR LE TERRITOIRE, D’AVOIR LES 
MÊMES SOINS. UNE APPROCHE UNIQUE EN FRANCE, CITÉE 
EN EXEMPLE PAR L’ORDRE DES MÉDECINS.

▲ TÉLÉPHONIE MOBILE : EN 2007, BESANÇON EST LA 
1ère VILLE DE FRANCE À SE DOTER D’ÉQUIPEMENTS D’ANA-
LYSE DE CHAMPS ÉLECTROMAGNÉTIQUES, ET VÉRIFIE 
JUSQUE DANS LES COURS QUE LA RÉGLEMENTATION EST 
BIEN RESPECTÉE. 

▲ L’EAU DU ROBINET, CE PRODUIT SI BANAL EST EN 
FAIT PLACÉ SOUS TRÈS HAUTE SURVEILLANCE. PLUS DE 
300  PRÉLÈVEMENTS PAR AN SONT FAITS À LA SOURCE, 
CHACUN ANALYSÉS SELON 10 À 350 PARAMÈTRES.
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Engagée depuis 1990 dans 
le réseau Ville-santé de 

l’OMS, Besançon est depuis 
longtemps très impliquée 

dans l’éducation à la 
santé. Retour sur quelques 
événements marquants…

▲ L’ABEILLE N’EST PAS SEULEMENT UNE PRODUCTRICE DE MIEL, ELLE 
FÉCONDE LES PLANTES QUI CONTRIBUENT À NOTRE ALIMENTATION.  
NOTRE SANTÉ DÉPEND AUSSI DU MILIEU QUI NOUS ENTOURE. 

QUAND LA LIGUE CONTRE LE CANCER ET LES ÉTUDIANTS S’ASSOCIENT, 
CELA DONNE LA COLOR LIFE, UN RENDEZ-VOUS FESTIF ET SPORTIF 
QUI MONTRE L’IMPORTANCE D’UNE ACTIVITÉ PHYSIQUE DANS LA 
PRÉVENTION DES RISQUES. ▶

◀ EN JUIN SE DÉROULERA LA 1ère ÉDITION 
DE GRANDES HEURES NATURE, FESTIVAL 
UNIQUE DÉDIÉ AUX PRATIQUES OUTDOOR. 
QUAND SPORT RIME AVEC SANTÉ.

SITUÉE SUR LE SITE DU PÔLE SANTÉ, À PROXIMITÉ DU CHRU, LA MAI-
SON DES FAMILLES, GÉRÉE PAR L'ASSOCIATION « SEMONS L'ESPOIR », EST 
RÉSERVÉE AUX PARENTS ACCOMPAGNANT LES ENFANTS HOSPITALISÉS. 
ELLE PERMET AUSSI L'ACCÈS AUX FAMILLES D'ADULTES HOSPITALISÉS ET 
AUX PATIENTS EN SOINS AMBULATOIRES.. ▼
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C’est le mois des musiques actuelles ! 
8 mai, inauguration d’une Rodia 
transformée et concerts pendant 
trois jours. 11 mai, journée portes 
ouvertes au Conservatoire, qui 
propose depuis de longues années 
une formation courue dans le 
domaine. 24 et 25 mai, le Bastion 
ouvre son rez-de-chaussée, après 
un an de travaux. Concerts gratuits, 
expos, ateliers, conférences… en mai, 
fais ce qu’il te plaît…

S
ix mois de travaux, un budget de 
900 000 € TTC (équipements tech-
niques compris) et la fermeture de 
tout l’établissement ont été néces-
saires pour transformer la grande 
salle de la Rodia. Désormais, un 
balcon surplombe la fosse et la 
scène portant la capacité à 1 100 

spectateurs. « On passe la barre symbolique des 1 000 
places, et ça change tout, confie Manou Comby, direc-
teur de la Smac. C’est indispensable pour accueillir 
une autre catégorie de groupe, comme Archive par 
exemple, qui jouera ici en novembre. » Le chantier ne 
s’est pas arrêté à la grande salle. « On en a profité pour 
retravailler l’acoustique et l’éclairage, pour installer 
un nouveau matériel, pour repenser la circulation du 
public, l’accueil des personnes à mobilité réduite, le 
vestiaire, la terrasse, l’aménagement du bar, les ta-
rifs… tout a changé, même la couleur ! »
Une phase de travaux accompagnée par une période 
de réflexion. « Le rock n’a jamais été une musique 
subventionnée et nous ne voulons pas devenir une 
institution artistique fermée. La Rodia est un lieu de 
création, mais pas seulement une boite à concerts, 
c’est aussi un lieu citoyen, un lieu populaire, un lieu 
d’échanges. De plus, il y a une particularité à Besan-
çon, on bosse tous ensemble, il existe un circuit entre 

MAI DU SON !
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le Conservatoire, le Bastion, et le circuit de diffusion rock, 
l’Antonnoir, les Passagers du Zinc, le Bar de l’U, qui fonctionne 
très bien et qu’il faut continuer à pousser en avant. La Ville qui 
investit sur le Bastion et la Rodia, peu de villes font ça, et ça tire 
tout le monde vers le haut. »
Tout le monde, c’est-à-dire les partenaires privés, les associa-
tions et les groupes locaux. D’ailleurs, ce seront des élèves du 
conservatoire et de la MJC Palente qui inaugureront le lieu, le 8 
mai (lire encadré p. 21). « Et le 10, ce sera une soirée 100 % bi-
sontine à tarif modique, pour que tous les Bisontins, musiciens 
et public, se réapproprient la grande salle », confie le patron. 
Le 11 mai, Rodia, Bastion et Conservatoire seront tous ouverts 
à l’occasion des Portes ouvertes de ce dernier. « C’est normal, 
il faut que les gens suivent le fil de ce quartier dédié aux mu-
siques actuelles, l’après-midi au Conservatoire et au Bastion et 
à 19 h à la Rodia. » 

LES MUSIQUES ACTUELLES 
AU FIL DE L’EAU
Pour Éric Scrève, son directeur, « le Conservatoire cultive 
toujours davantage les esthétiques et les publics au pluriel en 
développant l’apprentissage et l’épanouissement en collectif. » 
On y apprend en effet danse, musique, théâtre, hip-hop, rock, 
chant, création contemporaine ou musiques anciennes, éveil 
artistique à partir de 4 ans… On le verra pendant les portes 
ouvertes, toute la journée du 11 mai. On y enseigne égale-
ment, depuis quelques années, les musiques actuelles, comme 
le précise Stéphane Bigot, responsable de l’action culturelle et 
artistique : « Elles ont pleinement leurs places dans les conser-
vatoires aujourd’hui. Et la proximité géographique avec les 
autres structures permet une libre circulation des publics, des 
élèves, des projets. Nos examens de fin de parcours sont don-
nés en condition de concert à la Rodia, le Bastion accueille nos 

3 questions à
Patrick Bontemps
Adjoint à la Culture

POURQUOI INVESTIR DANS CES 
LIEUX ?
Il faut soutenir ce parcours complémentaire 
que forment le Bastion, le Conservatoire et 
la Rodia dans un quartier dédié à la culture. 
La Ville souhaite poursuivre cet engagement 
de longue date dans le développement 
des musiques actuelles. À la fois auprès 
du Bastion, qui créé des talents. Auprès de 
la Rodia, qui a démontré son savoir-faire, 
et dont il était nécessaire d’augmenter la 
jauge, pour accueillir des groupes qui, hier 
encore, ne venaient pas. Entre les deux il y 
a le Conservatoire, qui offre une formation 
musiques actuelles au sens large.

CETTE COMPLÉMENTARITÉ EST-
ELLE LA MEILLEURE FAÇON D’ÊTRE 
COMPÉTITIF ?
Cette unité de lieu entre ces trois structures, 
c’est une vraie singularité bisontine. Si la 
Ville et l’Agglo investissent plus d’1,5 M € sur 
la Rodia et le Bastion, aux côtés d’autres 
financeurs (Région, État, Département…), 
c’est pour faire la différence, car la 
concurrence est une réalité de nos jours. 
Cela permet d’égaler ce qu’on peut trouver 
ailleurs, comme à Dijon, ou d’autres grandes 
villes. La différence, c’est cette possibilité 
d’émulation pour une jeunesse qui peut 
s’investir dans les musiques actuelles à 
travers trois niveaux complémentaires : 
formation, développement, diffusion, que l’on 
trouve dans ces trois lieux. 

LE RÔLE DE LA VILLE S’ARRÊTE-T-IL À 
DE L’ACCOMPAGNEMENT ?
Notre politique en faveur des musiques 
actuelles dépasse largement l’aide 
apportée à la Rodia et au Bastion. Elle inclut 
un soutien à la création, à travers le dispositif 
Émergences, dont ont d’ailleurs bénéficié 
des groupes comme Gliz et Rouge Sagan, 
programmés par le Bastion pour son week-
end inaugural, ou encore Orkestra. Nous 
soutenons également des événements 
comme Détonation, et bien sûr la Fête de 
la musique, véritable vitrine des musiques 
actuelles.

Plus loin,
plus haut…
Bigger !
Transmusicales, 
Printemps de Bourges, 
Bataclan… le CV est 
déjà long pour Bigger 

en seulement deux ans et demi d’existence. Ah oui, le groupe 
bisontin figure en bonne place sur la playlist de France Inter et 
tourne aussi sur Oui FM. Pas mal pour ce jeune groupe en voie 
de professionnalisation, qui se produira pour l’inauguration du 
Bastion. « On a mis en place de bonnes fondations, affirme son 
chanteur, l’Irlandais Kevin Twomey, et ça commence à payer. Je 
pense que ça fonctionne car on sait ce qu’on fait, c’est un projet 
de passionnés. On essaie d’être le plus honnête possible pour 
être le pl<us vrai possible. » Une pop-rock à découvrir samedi 
25 au soir devant le Bastion.
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élèves qui travaillent sur les musiques électroniques. Ils 
passent d’un établissement à l’autre, pour des points très 
techniques (réglage d’ampli, lutherie, structuration…) 
mais très professionnalisants. Chacune des trois entités 
apporte ses compétences complémentaires. À nous d’or-
ganiser, d’amplifier, de structurer ce mouvement, car les 
élèves le font déjà spontanément. »  
Piloté par Frédéric Coppola et six enseignants, le dépar-
tement Musique actuelle prend le temps de former des 
élèves qui, systématiquement, sont pris ensuite dans des 
écoles supérieures. « Nous portons ceux qui veulent en 
faire leur métier un jour vers le haut de la pyramide, 
en les accompagnant techniquement et artistiquement. 
C’est là que la passerelle devient intéressante avec le 
Bastion, qui est déjà dans l’accompagnement artistique, 
juridique des groupes constitués. Nous enseignons des 
métiers en termes d’organisation administrative, de re-
lations avec la Sacem, comment et où chercher l’argent 
pour défendre leur projet… Enfin, il y a la Rodia, en 
tant que diffuseur, qui arrive au bout de ce cercle, qui a 
pleinement son rôle à jouer dans cette fabrication de la 
grande famille des Musiques actuelles. » 

INAUGURATIONS ET 
PORTES OUVERTES
Après plus d’un an de travaux, le Bastion inaugure de 
nouveaux espaces les 24 et 25 mai lors d’un week-end 
d’ouverture entièrement gratuit et 100 % régional. Deux 
jours marqués par des concerts (Rouge Sagan, Moon, 
Gliz, Bigger…), des dj sets (Eye of the Dead, Thé chaud, 
Mighty Worm, Zérolex, Feetwan…), des visites sonores 
des lieux, des déambulations, des expos, des ateliers ou 
encore des stands associatifs. Il y aura aussi l’incontour-
nable Studiomaton pour immortaliser l’instant et un 
foodtruck. «  C’est un week-end de fête, précise Yann 
Morel, président de l’association. Mais aussi un moment 
pour montrer nos équipements, notre savoir-faire. Avec 
la rénovation et l’aménagement du rez-de-chaussée, nous 
avons doublé notre surface d’exploitation et disposons 
d’outils que d’autres n’ont pas, comme un studio d’enre-
gistrement et une scène de restitution pouvant accueillir 
130 personnes. » Situé en amont de la Rodia (pour l’ac-
compagnement), travaillant avec le Conservatoire (pour 
la pratique artistique), le Bastion encourage les échanges 

et le brassage entre les structures. « Nous sommes, à notre 
échelle, dans la détection des musiciens, à qui nous offrons 
les premiers moyens. Et grâce à nos outils, ils apprennent 
des deux côtés de la vitre ». 
En plus des onze locaux à l’étage viennent désormais 
s’ajouter deux studios de répétition, une salle de formation, 
une autre réservée aux résidences, concerts, conférences 
et autres workshops. « Les enjeux sont de mieux et plus 
former, de s’affirmer comme une structure de référence 
pour l’accueil, l’accompagnement et le rayonnement des 
musiciens bisontins, mais aussi de la région. De plus, ce 
projet nous permet de ramener les activités que l’on pro-
duisait ailleurs à l’intérieur de notre structure. » À noter 
que le Bastion ouvrira également ses portes au grand pu-
blic à l’occasion des portes ouvertes du Conservatoire et du 
week-end de réouverture de la Rodia, le 11 mai. X. F.

Programmes complets disponibles sur sortir.besancon.fr et sur

lebastion.org, larodia.com, conservatoire.grandbesancon.fr

Parrain de luxe
Ce sont eux qui vont étrenner la nouvelle salle de la 
Rodia, le 8 mai. Eux, la quarantaine d’élèves de la MJC 
Palente et du Conservatoire, âgés de 12 à 26 ans, qui 
depuis quelques mois apprennent 7 titres du groupe 
jazz, soul, funk, Electro Deluxe. Organisé pour Musique 
en Herbe, le programme des écoles de musique de 
l’agglomération, ce projet pédagogique est assez unique, 
comme le confirme Muriel Cuenot, de la MJC : « Les 
élèves ont été emballés tout de suite, c’est pour eux une 
expérience de dingue. Ce sont avant tout des musiciens 
d’orchestre, et ils vont se confronter à un autre style. 
Cela demande un assez bon niveau, et c’est un concert 
qui donne un sens au travail effectué pendant tout 
leur apprentissage. Ils 
vont jouer autre chose que 
l’enseignement classique, 
mais sans celui-ci, il n’y 
aurait pas de projet. » 
Et après la prestation de 
cet atypique big band en 
condition pro, place à 
Electro Deluxe. Et c’est 
gratuit.

▲ MANOU COMBY, DIRECTEUR COMBLÉ D'UNE RODIA RENOUVELÉE. ▲ AU BASTION, SALLES NOUVELLES POUR MUSIQUES ACTUELLES.
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En lien étroit avec l’État et les bailleurs locaux, 
le Grand Besançon et  la Ville de Besançon vont 
entamer cette année un large programme de 
renouvellement urbain pour livrer d’ici 2029 un 
Planoise transformé en profondeur.  
 
Améliorer la qualité résidentielle, assurer la tranquillité 
publique, renforcer la sécurité, développer l’économie 
locale, confirmer l’excellence numérique comme élément 
central du projet, conforter les équipements existants, 
faire du cadre de vie un environnement harmonieux et 
dynamique : la liste des enjeux de ce Nouveau Programme 
de Renouvellement Urbain (NPRU) de Planoise est longue. 
Elle obéit à des nécessités structurelles et fonctionnelles 
autant qu’à l’ambition de restaurer l’image et l’attractivité 
de ce grand quartier construit dans les années 1970. Il 
va donc s’agir de démolir les immeubles vétustes, de 
réhabiliter et résidentialiser des logements, de réaménager 
des espaces publics, enfin de diversifier et de désenclaver 
les zones qui le nécessitent.

En chiffres
• 17 830 habitants (Planoise, Châteaufarine,
Hauts-du-Chazal)
• 8 500 logements
• 41 % du parc social bisontin et 38 % du parc
social de la CAGB
• 179 M € HT sur 10 ans (dont 135 M € sur le 
parc immobilier des bailleurs sociaux, 18 M € 
d’équipements économiques et commerciaux,
• 18 M € d’aménagements, équipements publics
et voiries)
• Participations ANRU 53 M €, Ville 17 M €,
CAGB 16,6 M €, bailleurs 44,5 M €
• Planoise et Grette (408) comptent parmi les
450 quartiers en France à bénéficier d’un NPRU

PLANOISE,
10 ANS POUR UNE MÉTAMORPHOSE

LE 13 MARS DERNIER, LE 

MINISTRE DE L’INTÉRIEUR 

CHRISTOPHE CASTANER 

A INAUGURÉ LE TOUT 

NOUVEAU POSTE DE 

POLICE DÉDIÉ À LA 

POLICE DE SÉCURITÉ DU 

QUOTIDIEN, AVENUE

DU PARC. ▶

Le programme s’articulera autour de trois secteurs 
distincts :

• Île-de-France : rénovation de cette entrée de 
quartier et de ville, et création d’une coopérative du 
numérique.

• Cassin (photo ci-contre) : entre autres 
interventions, réhabilitation du centre commercial, 
résorption de l’Ilot Van Gogh, ouverture de la rue 
Picasso.

• Époisses : travail de dédensification avec 
ouverture de nombreuses rues en vue d’une 
diversification ultérieure.



Charles Baudoin n’est plus
▶ Fondateur en 2002 de l’association « Besançon Dou-
roula » dont il assura jusqu’au bout la présidence, 
Charles Baudoin s’en est allé le 4 mars dernier à 92 
ans. Une disparition qui a plongé dans la stupeur tous 
ceux qui l’ont cotoyé, à Besançon et, régulièrement 
à partir de 1982, au Burkina Faso. Inlassable fédéra-
teur d’énergie, il est à l’origine de nombreux chantiers 
de coopération (plantations d’arbres, margelles de 
puits, restauration d’école) 
conduits en lien avec la ville 
de Besançon. À sa famille et 
à ses nombreux amis aussi 
bien en France qu’en Afrique 
noire, la rédaction de BVV 
présente ses plus sincères 
condoléances. N
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« LA MEILLEURE 
PROTECTION, 
C’EST LA 
VACCINATION »
▶ Créée en 2005 par l’Organisation Mon-
diale de la Santé, la Semaine Européenne de 
la Vaccination se déroulera du 24 au 30 avril 
et mobilisera près de 200 pays dans le monde 
autour du slogan : prévenir, protéger, vacciner.  
En France, l’objectif est de promouvoir expli-
citement l’efficacité de la vaccination, sur le 
thème « La meilleure protection, c’est la vac-
cination ».
L’Agence Régionale de Santé Bourgogne – 
Franche-Comté en partenariat avec la Ville or-
ganise vendredi 26 sur l’Esplanade des Droits 
de l’Homme une manifestation autour de la 
vaccination. 
En collaboration avec le CCAS, le Centre de 
Vaccination municipal installera un stand 
d’information à la Maison des Services au 
Public et interviendra également auprès des 
personnes en grande précarité.
Le Centre de vaccination municipal permet 
aux Bisontins de bénéficier d’un suivi vacci-
nal personnalisé dès la naissance par courrier 
ou par mail. Des séances de vaccination sont 
organisées pour les enfants à partir de 6 ans 
et les adultes le lundi de 16 h 30 à 18 h 30 et le 
mercredi de 9 h à 12 h.
Direction Hygiène Santé - Centre de Vaccination - 15 rue 

Mégevand. 03 81 87 80 90 et vaccinations@besancon.fr

À en devenir chèvre…
▶ Après des mois à l’hivernage, elles vont sortir de la bergerie 
des Torcols dimanche 5 mai pour la transhumance, rustique 
coutume instaurée en 2008. Les 75 chèvres et 20 brebis de 
la Ville seront guidées par Marie Bouquet et Loïc Michel, le 
nouveau binôme de jeunes bergers municipaux. Races Roves, 
Pyrénéennes, Chamoisées pour les bêtes à cornes, Bizet pour 
les bêtes à toison, agneaux et cabris, tous vont transiter par 
le centre-ville sous l’œil attentif du border collie Jinka, direc-
tion les collines. Au total, 14 parcelles sont à débroussailler 
« naturellement » cet été (25 ha), et depuis mars, 400 m² de 
prairie urbaine près de la Tour de la Pelote.
« Annulée en 2018 en raison du plan Vigipirate, la transhu-
mance reprend ce printemps avec un itinéraire raccourci. 
Nous partirons des Glacis à 9 h 30, via Battant, Arènes, le 
quai Bugnet, Mazagran, Velotte, avec une halte vers 11 h à la 
Combe à l’oeillet. Nous redescendrons ensuite vers la Mal-
combe pour remonter sur la colline de Planoise », précise 
Marie, qui réalise là son « rêve de gosse ». À l’arrivée,  apéro 
offert, pique-nique tiré du sac, producteurs locaux et ateliers 
découvertes pour tous.

GÉOPORTAIL DE L'URBANISME

▶ Avant le 1er janvier 2020, l’intégralité des documents 
d’urbanisme des 68 communes du Grand Besançon 
devront avoir été publiés sur le site geoportail-
urbanisme.gouv.fr où particuliers, professionnels 
et collectivités pourront les consulter et les télécharger 
librement dans leur intégralité. Plateforme nationale, 
le Géoportail de l’urbanisme (GPU) précise les règles 
applicables à chaque parcelle : règlements, droits à la 
construction, PLU (Plan local d’urbanisme), cartes 
numérisées…
Des améliorations ergonomiques récentes favorisent un 
meilleur confort d’utilisation en permettant l’affichage 
plein écran de la carte, l’usage du zoom, la recherche 
simplifiée d’informations par adresse, par parcelle ou 
encore la réorganisation des onglets et de la rubrique 
d’aide.
Renseignements complémentaires : plui@grandbesancon.fr
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T   héâtre notamment de l’inauguration de la 
piscine de Chalezeule et de la consécration 
du prodige japonais Seiji Ozawa, lauréat du 

prestigieux concours de jeunes chefs d’orchestre, 
l’année 1959 a vu également le renouvellement du 
mandat de maire de Jean Minjoz. Parmi ses pre-
mières décisions figure en bonne place l’officiali-
sation du jumelage de la capitale comtoise avec 
Fribourg-en-Brisgau, représentée par son Ober-
bürgermeister Josef Brandel (photo ci-contre). 
Depuis échanges scolaires et associatifs, ren-
contres culturelles, artistiques et sportives, spec-
tacles, expositions, concerts et visites de groupe 
ont entretenu et renforcé les liens tissés entre les 
deux cités et fêtés tous les 10 ans. Avec au pas-
sage de jolis cadeaux à la clé comme ce magni-
fique banc en… bois de la Forêt Noire, installé à 
la Citadelle, offert en 2009 à Jean-Louis Fousse-
ret par le Dr Dieter Salomon, son homologue du 
Bade-Wurtemberg (photo page suivante).

Le programme des festivités pour les 60 ans de 
jumelage promet à son tour de réserver de belles 
surprises autour de la musique avec le Chœur 
Schütz et l’association Consonances, du sport 
avec l’ASTB (Association Sportive Territoriale 
Bisontine), de la culture avec une exposition d’ar-
tistes des deux villes ou de la gastronomie avec 
fin août promenade Granvelle la participation de 
Fribourg aux Instants Gourmands.
Sans oublier un voyage d’une journée à Fribourg 
le samedi 29 juin prochain, organisé par le Ser-
vice municipal des Relations internationales 
pour 100 Bisontins, tirés au sort après inscription 
jusqu’au 1er juin à Besançon Tourisme et Congrès. 
Renseignements, inscriptions et programme à 
Besançon Congrès (Hôtel de Ville, place du Huit-
Septembre), sur le site de la Ville et par téléphone 
au 03 81 61 50 02 ou 03 81 61 50 27.

À l’occasion des 60 ans de son jumelage avec Fribourg-en-
Brisgau, la Ville de Besançon propose à 100 Bisontin-e-s 
une sortie à Fribourg le samedi 29 juin 2019 (départ à 
6 h 30 – retour vers 21 h 30) au prix de 20 € par adulte et de 10 € 
par enfant de moins de 10 ans.
Vous êtes intéressé-e ? Remplissez le bulletin ci-dessous 
pour participer au tirage au sort et déposez-le à Besançon 
Tourisme et Congrès – Hôtel de Ville – Place du Huit-
Septembre entre le 20 avril et le 1er juin 2019
En raison du nombre limité de places, seuls les habitants 
de Besançon peuvent participer au tirage au sort. Si votre 
candidature est retenue, vous serez informé(e) par courriel ou 
par téléphone. Votre participation sera définitive dès que votre 
règlement aura été effectué auprès de Besançon Tourisme et 
Congrès (du lundi au samedi de 10 h à 12 h 30 et de 13 h 30 à 
18 h). Aucune inscription ne sera prise par courriel.
Contact : Ville de Besançon – Service Relations internationales –

Tél 03 81 61 50 02 / 03 81 61 50 27

M.    Mme 

Nom : …………………………………………………………………………

Prénom : ……………………………………………………………………

Adresse : …………………………………………………………………

…………………………………………………… 25000 Besançon

Tél. : …………………………………………………………  Courriel :

 …………………………………………………………………………………

Je souhaite participer à la sortie à Fribourg le samedi 29 juin 

et serai accompagné-e de …… personne(s) dont …… enfants 
de moins de 10 ans. Nombre limité à 5 personnes par bulletin 
d'inscription. Tout bulletin illisible ne sera pas pris en compte.

60 ans et toujours jeune !
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B
esançon est la plus ancienne ville jumelée 
avec Freiburg. Au cours de cette relation, 
depuis 1959, des racines se sont ancrées de 
plus en plus profondément. Des établisse-

ments scolaires travaillent étroitement ensemble, des 
chœurs et des orchestres  organisent des concerts, des 
associations mettent ensemble des manifestations sur 
pied. Ce sont les nombreuses amitiés personnelles, 
nées au fil des décennies, qui constituent les éléments 
les plus solides du partenariat entre nos villes. Cet 
échange transfrontalier enrichit les citoyens dans les 
deux villes et nous devons lui réserver une place adé-
quate. 
De Freiburg à Besançon il y a moins de 200 kilo-
mètres.
Les paysages de Franche-Comté, la vieille ville ani-
mée, la Porte Noire, le Fort Griffon et la Citadelle, 
patrimoine mondial de l’Unesco : tout cela mérite 
plus qu’un simple détour.
La célébration de notre cinquantième anniversaire 
en 2009 avait déjà renforcé, une fois encore, nos 
étroites relations. À présent je me réjouis d’organiser 

ce soixantième anniversaire du Parte-
nariat avec mon collègue Jean-Louis 
FOUSSERET, Maire de Besançon.
Le programme de cette année offre de 
nombreuses occasions de rencontres 
sportives, artistiques et culturelles 
mais avant tout d’échange personnel. 
Alors fêtons notre amitié à Besançon, 
à Freiburg et ailleurs !
Je m’en réjouis ! Es lebe die deutsch-
französische Freundschaft, vive l’ami-
tié franco-allemande.

Besançon ist die älteste Partnerstadt Frei-
burgs. Seit 1959 sind in dieser Beziehung 
immer tiefere Wurzeln gewachsen. Schulen 

arbeiten eng zusammen, Chöre und Orchester 
organisieren Konzerte, Vereine stellen gemeinsam 
etwas auf die Beine. Der stärkste Kitt zwischen 
unseren Städten sind die vielen persönlichen 
Freundschaften, die im Laufe von Jahrzehnten 
entstanden sind. Dieser grenzüberschreitende 
Austausch bereichert die Menschen in beiden 
Städten. Die Verpflichtung für uns ist es, genügend 
Raum für Grenzüberschreitendes zu schaffen.
Von Freiburg nach Besançon sind es weniger als 
200 Kilometer.
Die Natur der Franche-Comté, die lebendige Alts-
tadt, Zitadelle, die Porte Noire, das Fort Griffon als 
Unesco-Weltkulturerbe: Ein Besuch ist stets mehr 
als nur eine Kurzreise wert.
Schon unser 50. Partnerschaftsjubiläum 2009 hat 
die engen Beziehungen noch einmal vertieft. Nun 
freue ich mich, zusammen mit meinem Bürger-
meisterkollegen Jean-Louis FOUSSERET, das 60.
Partnerschaftsjubiläum mitzugestalten.
Das Programm in diesem Jahr bietet 
viele Gelegenheiten für Sport, Kunst und 
Kultur, vor allem aber für den persönli-
chen Austausch. Lassen Sie uns unsere 
Freundschaft feiern. In Freiburg, Besan-
çon und andernorts.
Ich freue mich darauf ! Vive l’amitié fran-
co-allemande.

Martin HORN
Maire de Fribourg-en-Brisgau
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◀ QUATRE JOURS 
DE DÉCOUVERTE, 
DE PARTAGE, DE PRATIQUE 
ET DE CONVIVIALITÉ 
SONT PROPOSÉS PAR 
LE FESTIVAL GHN. 

▶ Directement du producteur au 
consommateur  :
Pugey : tous les samedis 
de 8 h à 12 h 
Morre : 2e et 4e samedis du mois 
de 8 h à 12 h 

Gennes : 2e vendredi du mois 
de 17 h 30 à 22 h 
Les Auxons : tous les dimanches 
de 9 h à 12 h 
Thise : 1er samedi du mois 
de 8 h 30 à 12 h 

Roche-lez-Beaupré : 3e samedi 
du mois de 8 h 30 à 12 h 
Vaire : dernier vendredi du mois 
(Tuilerie) à partir de 17 h 30.
Téléchargez la brochure des producteurs 

locaux  sur grandbesancon.fr

LES MARCHÉS DE L’AGGLO 

▶  Ça y est, les beaux jours sont de retour. L’occasion de 
reprendre une activité physique au grand air et, pourquoi 
pas, de découvrir de nouvelles disciplines outdoor. Pour 
cela, le Festival Grandes Heures Nature - du 13 au 16 
juin, à Micropolis - sera le moment idéal. Au programme : 
des professionnels présentant leurs expériences, une 
vingtaine d’événements sportifs - dont certains nécessitent 
une inscription en ligne -, des shows, des conférences,  
des concerts…
Cette première édition marque aussi le retour, à Besançon, 

d’une étape de FISE Xperience, avec du VTT acrobatique. 
Au rayon des sensations fortes, une highline (courroie 
sur laquelle évolue un funambule) sera aussi tendue 
entre Bregille et la Citadelle pour une tentative de record  
du monde !
Pour découvrir le programme complet du Festival et  
ne rien rater de l’actu « outdoor » dans le Grand  
Besançon, rendez-vous sur grandes-heures-nature.fr et 
sur les réseaux sociaux. Une newsletter bimensuelle est 
aussi disponible. 

BIENVENUE 
AUX BÉNÉVOLES
Afin que la première édition du 
Festival soit une pleine réussite, les 
organisateurs sont à la recherche 
de bénévoles. Si l’aventure GHN 
vous séduit, n’hésitez pas à vous 
manifester pour offrir de votre 
temps, de votre énergie et de votre 
enthousiasme. Les Grandes Heures 
Nature côté coulisses : c’est aussi à 
vivre pleinement !

GRANDES HEURES NATURE : 
À VOS MARQUES !
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MIRAVAS, L’INNOVATION 
VEINEUSE

CHÂTEAUFARINE ACCUEILLE LA FNAC

▶ La Vbox Hybrid, créée par la 
start-up Miravas à Besançon, utilise 
la radiofréquence pour réaliser une 
occlusion des varices, couplée à 
un générateur de vapeur d’eau. Le 
Dr René Milleret, précurseur de ce 
procédé, a travaillé étroitement avec 
Miravas pour la mise au point de 
cette technologie de pointe. « Cela 
permet de traiter la veine abimée en 
ambulatoire, améliorant le confort 
du patient  tout en permettant un 
allègement des coûts », explique 
Nicolas Rauber, fondateur de la 
société en 2015. La jeune pousse, 
implantée sur Temis Innovation, a 
bien grandi : elle a intégré en février 
dernier le Groupe IPSA, situé à Saint-

Etienne, qui possède déjà  plusieurs 
filiales du secteur de la santé. Le 
groupe va apporter son expertise 
- financement d’études cliniques - 

et son réseau afin de permettre à 
la société bisontine de poursuivre 
son développement, notamment à 
l’international. 

▶  Longtemps attendue à Besançon, 
la FNAC ouvre enfin ses portes à 
Châteaufarine au mois d’avril sur 
quelque 1 600 m2 de surface de 
vente. Tout l’univers de la célèbre 
enseigne (livre, audio, vidéo, micro‐
informatique, téléphonie et objets 
connectés, son, photo, télévision, 
papeterie, comptoir billetterie spec-
tacles, concerts…) se déploie  au 
cœur de Géant Casino, qui a cédé 
2 000 m2 sur la partie droite de 
l’hyper. Une équipe d’une trentaine 
de collaborateurs a été recrutée, 
annonce l’enseigne qui, depuis 2006, 
s’implante dans la périphérie des 
villes. Pour transformer la grande 
surface alimentaire, Mercialys, filiale 
foncière de Casino qui gère la galerie 
de Châteaufarine, a annoncé un 
investissement de 2,1 M€ de travaux.

NICOLAS RAUBER (PREMIER PLAN) 
ET SES COLLABORATEURS 

PEUVENT AFFICHER UN LARGE SOURIRE 
DE SATISFACTION. ▶
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▶ Sociétaires de l’ASMB (Amicale 
sportive municipale bisontine) 
rebaptisée par la suite ASTB 
(Amicale sportive territoriale 
bisontine), Olivier Tiercet et Jean-
Marie Baverel imaginaient-ils au 
printemps 2003 que leur idée folle 
d’organiser un trail entre amis allait 
revêtir 16 ans plus tard le costume 
de plus grande course nature de 
tout l’Est de la France ? Sans doute 
pas tant leur « bébé » s’est mué 
en un magnifique jeune homme à 
la vitalité rayonnante. Les chiffres 
parlent d’eux-mêmes : de 400 
coureurs à l’origine, on est passé à 
5 182 au départ en 2018 et 4 545 à 
l’arrivée pour la première édition 
étalée sur deux jours. Records 
à battre ! Dans la foulée de la 
société lyonnaise « Extra Sports », 
indispensable support logistique 
de l’événement, la répartition 
des efforts a été reconduite cette 
année. Chargé d’ouvrir avec un 
mois d’avance le Festival outdoor 
« Les Grandes Heures Nature » du 
13 au 16 juin, le Trail des Forts se 
mettra en… six pour combler les 
plus exigeants le week-end des 11 
et 12 mai.  

Six comme l’épreuve-phare, 
le 48  km individuel, le 48 km en 
relais à 2, le 28 km et le 10 km 
dimanche, le 10 km et le 10 km 
rando samedi. L’assurance pour 
les participants, quelle que soit 
la distance choisie, d’en avoir 
plein les mollets et d’en prendre 
plein les yeux à la découverte 
d’un patrimoine historique et 
environnemental d’exception.
En savoir plus : info@traildesforts.com 

et traildesforts.com

TTN LONG
Le Trail des Forts du Grand 
Besançon est la 3e des 
10 étapes du Trail Tour 
National (TTN) long 
(+ de 42 km) qui a démarré 
en février à Gruissan 
avec le Phoebus Trail et 
s’achèvera à Giromagny en 
octobre avec le Belfortrail. 
Les championnats de 
France sont programmés à 
Méribel en août.

TRÈS, 
TRÈS 
FORTS !

▲ SURTOUT NE PAS OUBLIER DE BOIRE 
AVANT D’AVOIR SOIF.

▲ MALGRÉ DES CONDITIONS MÉTÉOS  
PARFOIS DIFFICILES, LE PLAISIR 
DE PARTICIPER EST BIEN LÀ.
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ATTENTION,
LES TIQUES 
ATTAQUENT !

1,2 mm

3 mm

1,8 mm

2,4 mm

Des gestes simples 
peuvent éviter une 
éventuelle transmission 
de germes.

D’avril à octobre, nous 
sommes davantage exposés 
aux piqûres de tiques.

▶ Si les espaces verts, les forêts, les parcs et 
les jardins qui entourent Besançon favorisent 
les activités nature, n’oublions pas que les bois 
et les broussailles hébergent des hôtes, comme 
les tiques, qui peuvent transmettre des maladies, 
notamment la borréliose de Lyme. Pas de panique, 
des gestes simples permettent de s’en prémunir. 
Au retour d’une activité de plein-air, inspectez 
minutieusement votre corps. Aussitôt repérée, 
enlevez la tique avec un crochet adapté, désinfectez 
la zone et lavez-vous les mains. Assurez-vous 
en même temps que votre vaccination contre le 
tétanos est à jour.  



▶ La direction Espaces verts, sportifs et forestiers ins-
tallée rue du Puits à Saint-Ferjeux accueille le public 
les 6 et 7 avril de 10 h à 18 h. C’est l’occasion de parler 
du quotidien des hommes et des femmes qui gèrent les 
espaces verts et naturels de Besançon, mais aussi et 
surtout de voir l’exposition Urbanbees (visible égale-
ment du 15 au 26 avril de 14 h à 16 h 30) ou comment 
maintenir les populations d’insectes pollinisateurs 
sauvages en milieu urbain et périurbain. 
Au programme notamment : visite de l’exposition et 
des serres municipales, participation à des ateliers 
pour apprendre à bien cultiver son jardin au pro-
fit de la biodiversité. Les jardiniers seront à mène de 
répondre à toutes vos questions relatives à la mise en 
place du zéro phyto. 

▶ Sculpteur, peintre ou cuisinier amateur, les talents 
se rassemblent et partagent un moment convivial di-
manche 7 avril à la cafétéria de l’ADAPEI des Tille-
royes. « Nous sollicitons les habitants ayant un savoir-
faire particulier en leur offrant l’opportunité de faire 
découvrir leur passion mais également de la trans-
mettre via un espace d’exposition et d’échange », ex-
plique Patrice Marion, président du comité de quartier  
« Vivre Ensemble aux Tilleroyes ». Cette journée est éga-
lement l’occasion de célébrer le premier anniversaire des 
boîtes à livre du quartier. Des lectures publiques sont pré-
vues également.
Plus d’infos sur vivre-ensemble-aux-tilleroyes.fr
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SAINT-FERJEUX
DÉCOUVREZ 
L’ORANGERIE !

TILLEROYES
TALENTS 
ET PASSIONS 
ONT RENDEZ-VOUS
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 MAZAGRAN
En attendant 

septembre

▶ Un congé maternité qui révèle une 
envie de reconversion, un beau local 
près de chez elle, et voilà que vont 
naitre à la rentrée prochaine les 
« Bébés chouettes », une micro-
crèche de 10 places, pour enfants 
entre 10 semaines et 4 ans. 
Professeure des écoles de métier, 
Anaïs Galinier s’est formée au 
monde de la petite enfance et 

attelée à l’aménagement des 170 m² 
comprenant une pièce de vie de 
80 m², deux dortoirs et une cuisine. 
Elle organise la structure selon 
ses convictions : le respect de 
l’environnement. Mobilier tout bois 
(pas de plastique), produits de soin 
naturels, couches lavables, traiteur 
en livraison quotidienne qui privilégie 
le bio et les saisons, tout sera en 

place le 1er septembre pour un accueil 
de qualité. Trois éducatrices de jeunes 
enfants feront équipe avec elle. 
L’ouverture des « Bébés chouettes » 
renforcera l’offre de ce type de service 
aux familles sur le secteur de Velotte. 
« Bébés chouettes » -

42 chemin de Mazagran. Tél. 06 17 19 05 12.

micro-creche-bebes-chouettes.webnode.fr 

mc.bebeschouettes@outlook.fr 
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▶ Toujours en cours d’emménagement, 
ou plus exactement en pleine transfor-
mation, le Jardin botanique de Besançon 
ne s’établira pas sur son futur site de la 
Bouloie avant l’automne 2022, date de 
son ouverture officielle. Dans les pro-
chains mois, les travaux vont consister à  
installer les serres, bâtir les petits lo-
caux administratifs, et surtout à terras-
ser et agencer les quelque 2 hectares 
qui, au cœur du parc de l’Observatoire, 
accueilleront l’ensemble des plantes 
actuellement stockées à l’Orangerie 
municipale (photo ci-contre). 
Portée par l’Université et la Ville, la 
structure n’en maintient pas moins 
sa mission pédagogique, notamment 
auprès des publics scolaires. « Nous   
continuons à proposer nos animations de plein air  
et autres activités d’étude des végétaux autour des 
collections déjà en place à la Bouloie ou tout simple-

ment dans les espaces verts du Campus », rassure Arnaud  
Mouly, le directeur. Un programme mené en collaboration 
avec la Fabrika science.

LA BOULOIE
JARDIN BOTANIQUE : ÇA AVANCE…



Ecoutez, on est bien ensemble francebleu.fr

Connectez-vous  
sur francebleu.fr  
et tentez de gagner 
votre matériel  
de pêche
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▶ Jusqu’au 27 avril, le 52 Battant 
accueille La Bascule, une exposi-
tion d’Élise Havet, artiste-peintre 
qui présente une série de portraits 
intimistes. En résidence aux Ateliers 
Vauban, la Bisontine explore un uni-
vers silencieux, en retrait du monde, 
mais qui ne cesse de converser avec 

La marionnette, un jeu d’enfant ?

▶ En tant qu’objet de patrimoine et d’art vivant, les marionnettes 
font corps, depuis longtemps, avec la culture populaire bisontine. 
Dès la Révolution française, La Crèche comtoise voyait son héros   
– un vigneron de Battant – profiter de la naissance de Jésus à Besan-
çon  (!) pour dénoncer les injustices. Serait-ce l’origine de la tradi-
tion locale d’innovation sociale ? Toujours est-il que les figurines 
théâtrales sont mises à l’honneur, du 1er avril au 31 mai, à travers le 
programme Marionnettes !
Ce temps fort décline une multitude de rendez-vous. Parmi eux : le 
Rire est un sport de combat ; marionnettes et transgression, une nou-
velle expo permanente au Musée comtois, à Bessançon ; des spec-
tacles de Laurie Cannac et d’Ilka Schönbein – une sommité euro-
péenne du genre – aux 2 Scènes ; une expo et un atelier de fabrication 
à la Médiathèque Pierre Bayle ; la Nuit des musées à la Citadelle, etc.
D’autres animations – conférences, films, expos… – sont aussi ac-
cueillies au Centre Nelson Mandela, à la Bibliothèque d’Étude ou à 
l’Université de Franche-Comté. 
Programme complet sur le site des 2 Scènes ou de la Citadelle

et sur sortir.bvv@besancon.fr

sensation de mouvement qui sus-
pend le temps. Ainsi, se dessinent 
en creux de possibles histoires entre 
mondes intérieur et extérieur. Au 
petit jeu des références, on repense 
notamment aux travaux d’Edward 
Hopper, Jean Baltus ou encore Lu-
cian Freud.

« JE DE BASCULE »  AVEC ÉLISE HAVET
ce dernier. La course des heures 
semble ralentie par la vie des per-
sonnages absorbés en eux-mêmes. 
Dans une sorte d’étonnement calme, 
leur moi intérieur bascule de la réa-
lité d’un monde sensible à des es-
paces abstraits, où règne l’indicible. 
De cette Bascule découle une douce 
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▶ À partir du 18 mai, avec l’appui 
du service Inventaire Bourgogne-
Franche-Comté, le musée du 
Temps consacre une exposition au 
patrimoine industriel horloger de 
Besançon et du Haut-Doubs. Les 
témoins architecturaux de cette 
tradition toujours vivace racontent 
l’identité de notre région. Sur les 

70 sites recensés à Besançon et les 
quelque 500 localisés dans le Haut-
Doubs, une sélection de trente lieux 
emblématiques illustrent la mémoire 
des métiers et savoir-faire qui ont 
bâti la richesse de notre territoire 
aux xixe et xxe siècles. Établisseurs, 
monteurs de boîtes, fabricants 
de pièces détachées, artisans 

décorateurs, usines (Lipmann, 
Sarda, Tribaudeau…), petits ateliers 
à la ferme, du quartier Chaprais 
à Montéchéroux et de la Boucle à 
Morteau, le tissu, diffus ou notoire, 
des entreprises liées à l’horlogerie 
sera mis en lumière jusqu’au
6 octobre.
Musée du Temps – 18 mai > 6 octobre

Patrimoine horloger en lumière

▶ Le projet du CAEM de Planoise « Idencité » se pour-
suit en avril avec le troisième stage de la saison du 15 
au 19. « Le concept ? Accompagner à la scène, à la pra-
tique, à la création musicale et à la danse des jeunes 
de 12 à 18 ans », résume Jean-Baptiste Chané, directeur 
de l’école de musique. « Le stage se déroule dans les 
nouveaux locaux du Bastion. Les artistes-intervenants 
du CAEM initient les participants à la scène mais égale-
ment à l’enregistrement. Des étudiants du DN MADE du 
lycée Pasteur, en stage d’apprentissage, se joindront à 
eux. Au terme de la session, des représentations col-
lectives, fortes en intensité, rendront compte publique-
ment du travail engagé. »

Les dates de restitutions à retenir : au Bastion vendredi 
19 avril en fin d’après-midi ; à La Rodia mercredi 12 juin 
avec les ateliers du CAEM ; à la fête de Planoise ven-
dredi 28 Juin.
Tu as entre 12 et 18 ans, tu es musicien/ne ou
danseur/se ? Inscris-toi au 03 81 51 21 36 (CAEM)

« IDENCITÉ » 
ACTE 3
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Le MBAA
fête Courbet
▶ À l’occasion du bicentenaire de la naissance 
de Gustave Courbet fêté dans le département, le 
musée des Beaux-Arts et d’Archéologie (MBAA) 
ne pouvait manquer de s’associer à l’événe-
ment…. de façon un peu décalée. Un dimanche 
sur deux à 15 h, un guide médiateur emmène les 
visiteurs dans les pas de l’artiste. « En fil rouge, 
la douzaine de ses tableaux conservés au MBAA, 
commente Nicolas Bousquet, responsable du 
développement culturel des musées du centre. 
Mais aussi, une recherche du Courbet avant 
Courbet, des œuvres qui l’ont inspiré ou se rat-
tachent à ses engagements. » Une série de vidéos 
originales et commentées sur l’artiste ornanais 
sont aussi proposées aux visiteurs en solo qui 
préfèrent un support numérique, tablette ou 
smartphone.
D’autres disciplines seront à l’honneur, toujours 
inspirées par Courbet et ses œuvres : lecture 
théâtralisée le 9 mai, en nocturne (18 h – 21 h), 
par le département art dramatique du Conserva-
toire ; visitée dansée, du 23 au 26 mai, avec  la 
chorégraphe-danseuse Aurélie Gandit en copro-
duction avec les 2 Scènes ; performance in situ 
avec la compagnie Teraluna qui proposera la ré-
interprétation vivante d’un tableau du maître, le 
13 juin en nocturne. Et bien d’autres surprises…
mbaa.besancon.fr

▶ Encore neuf jours, cette année, 
d’authentique pérégrination mélo-
mane sur les routes de la Comté et de 
la Suisse, et dans les répertoires des 
musiques de tous les temps! Du 25 
mai au 2 juin, dans le cadre du Fes-
tival européen de Besançon Mont-
faucon, l’association Musiques en 
Perspectives nous ouvre grand ses 
« Horizons en musique » avec une 
vingtaine de concerts. Cette 14e  édi-
tion voit large en effet, de Besançon 
à Orbe en passant par Montfaucon 
bien sûr, mais également Ornans 
ou Montcherand, autour d’œuvres 
continentales ou mésopotamiennes.  
Tout commencera le samedi 25 mai 
donc, dès le matin, par une « randon-
née » musicale sur la Via Francigena 

franco-suisse, portion de l’antique 
voie de pélerinage qui va de Rome 
à Canterbury. Une journée entière 
ponctuée de concerts et de visites qui 

se terminera par le concert d’ouver-
ture consacré au plus grand compo-
siteur de la Renaissance Josquin des 
Prés. 
Parmi les dates à retenir, à noter le 
« Jeudi grégorien » du 30 où seront 
données notamment les Vêpres de 
l’Ascension par le Chœur Grégo-
rien d’Utrecht au Centre diocésain 
(18 h 30). Dimanche 2 juin, un concert 
spectacle apéritif rassemblera en-
fants et parents à 11 h 30 en l’église 
de Montfaucon. Enfin, apothéose du 
festival, le concert exceptionnel de 
clôture « Bonaparte vu par Beetho-
ven... et Mozart ? » emplira la Cour 
du palais Granvelle (18 h 15).
Tout sur festivaldemontfaucon.com  et 

besancon-tourisme.com 
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▶ Dédié à l’univers du jeu, le Festival Ludinam est 
de retour, du 3 au 5 mai, au centre de Besançon 
(Kursaal, Musées du Temps et des Beaux-Arts, 
Granvelle, Espace Grammont, RU Mégevand…). 
« L’an passé, la 2e édition avait attiré 10 000 visi-
teurs et on espère faire encore mieux cette an-
née, explique Simao Sanchez, membre du Col-
lectif Ludique Bisontin à l’origine du Festival. Le 
vendredi soir, un concert explore l’univers musical 
des jeux vidéo. À l’affiche des deux jours suivants, 
du jeu sous toutes ses formes et pour tous les 
âges : jeux de rôle, de figurines ou de société, jeux 
vidéo, trollball (un mélange de rugby et d’escrime), 
cartonnade – on fabrique des armures en carton 
et on se bagarre gentiment –, murder party (une 
enquête grandeur nature), escape games... » Des 
conférences mêlant philosophes, historiens, au-
teurs de jeux et YouTubers sont organisées, ainsi 
que des concours de « cosplays » et de créa-

Ludinam :
10 000
« gamers »
attendus

▶ La Française des Jeux a un lien avec le Christ… En tout 
cas, c’est ce que prétend le titre d’une des onze pièces à 
l’affiche du 14e Festival de caves, du 10 mai au 28 juin. Né 
à Besançon, ce rendez-vous théâtral voit toujours plus 
grand, puisqu’il est désormais programmé dans 100 com-
munes, dont une dizaine du Grand Besançon.
« À l’échelle locale, le Festival connaît plusieurs temps 
forts, explique Elizabeth Pastwa, présidente de l’événe-

Festival
de caves :
le mur du 100
ment : le 10 mai, il s’ouvre par une soirée de présentation 
au Kursaal. Le week-end des 11 et 12 permet ensuite de 
voir les “premières” des pièces qui seront jouées dans la 
région jusqu’au 25 mai, après quoi, elles partent en tour-
née. Les étudiants du Conservatoire et du Master “Arts de 
la scène et du spectacle” de l’Université prennent alors le 
relais avec cinq créations. »
La dernière semaine du Festival voit le retour des pièces à 
Besançon. « Avec le bouche-à-oreille, les représentations 
sont alors très courues, confie Elizabeth Pastwa. Rappe-
lons-en le principe : les spectacles sont joués dans des 
caves, dont la localisation est tenue secrète ; les réserva-
tions sont donc indispensables. En parallèle à la qualité des 
pièces, c’est le rapport intime entre artistes et public qui 
fait le charme du Festival. »
Infos et réservations : 06 18 32 53 77 – festivaldecaves.fr

teurs. Le Festival accueille aussi du théâtre d’impro, des 
dessinateurs, une partie de l’équipe de la web-série Noob 
et bien plus encore. 
Programme complet : ludinam.fr
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GROUPE LES RÉPUBLICAINS
ET SOCIÉTÉ CIVILE

En 2019 il va y avoir du sport
Le Maire de Besançon l’a annoncé lors du 
débat d’orientations budgétaires en Conseil 
municipal : après 2018 année de la culture, 
2019 sera l’année du sport.

Dans les faits, qu’avons-nous vu en 2018 ? Que c’était 
l’année de la rupture ! Rupture et fractures dans la majo-
rité municipale de 2014.
Ces orientations nous ont été présentées sous le signe de 
l’audace, avec un effort sur l’investissement. Mais l’aug-
mentation du budget d’investissement n’a rien à voir 
avec de l’audace : elle résulte des possibilités offertes 
par des facteurs extérieurs qui apportent des marges de 
manœuvre : l’arrêt de la baisse des dotations de l’État  
(+ 900 000 €), les subventions « Cœur de ville », l’indem-
nité liée au contentieux de la cuisine centrale (6 M€)… 
Le programme de gestion de la majorité municipale 
de 2014 (PS, EELV, PCF) pourra-t-il être mené à son 
terme ? J’en doute, tant les dissensions sont de plus en 
plus criantes entre anciens alliés, même si les uns et les 
autres se raccrochent à leur programme commun, disant 
vouloir l’accomplir jusqu’au terme de ce mandat, en 
2020. Par réelle conviction ou pour donner le change ? 
Le Maire pourra-t-il contenir les voix discordantes de 
ses adjoints, qui sont restés fidèles à leurs convictions et 
qui se font de plus en plus clairement entendre pour cri-
tiquer la politique d’Emmanuel Macron et de son gou-
vernement et ses impacts sur les collectivités locales?
Alors oui, il va y avoir du sport à Besançon cette année. 
Mais je ne suis pas certain que cela serve notre ville.
Jacques GROSPERRIN Conseiller municipal  
Les Républicains et Société civile 
Sénateur du Doubs – 03 81 61 51 15 
les-republicains-societe-civile.groupe@besancon.fr

Besançon ville verte, vraiment ?
Le projet d’éco-quartier des Vaîtes prévoit 
sur 23 hectares la construction de 1 150 loge-
ments. Depuis l’origine du projet, en 2005, 
notre groupe politique au sein du Conseil 

municipal a alerté le Maire de Besançon sur son ina-
déquation et sur la méthode employée pour le rachat  
des terres. 
Il est paradoxal que ce projet d’éco-quartier amène 
à supprimer des terres agricoles, des jardins ouvriers, 
des espaces naturels où vivent des espèces protégées. 
D’ailleurs, en février, le Conseil national de la protec-
tion de la nature s’est prononcé contre la demande de 
dérogation portant sur la destruction, l’altération et la 
dégradation d’habitats d’espèces animales protégées, 
contrevenant ainsi au code de l’environnement.
À l’heure où nous sommes tous confrontés au réchauf-
fement climatique, est-il besoin d’urbaniser une zone 
comme celle des Vaîtes plutôt que de la protéger ?
De plus, le marché de l'immobilier est en difficulté à Be-
sançon car la population y est stable voire décroissante.
Nous ne pouvons comprendre l’action de la Mairie. Il 
faut que le dialogue soit renoué entre le Maire et les 
habitants du quartier des Vaîtes.
Ludovic FAGAUT Conseiller municipal  
Les Républicains et Société civile 
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GROUPE LES PATRIOTES

Paradoxe
On peut être d’accord sur l’existence d’une solidarité inter-
nationale. Il est concevable que les nations riches viennent 
en aide aux plus démunies et moins développées. Par contre, 
il apparaît pour beaucoup que ce n’est pas le rôle d’une com-

mune de subventionner des actions à l’étranger plus ou moins contrô-
lées, avec les impôts locaux. En 2019, 76  000 € vont être versés à une 
commune du Burkina Faso par différentes entités, notamment le Grand 
Besançon (10 000 €) et la ville de Besançon (29  000  €). Or, ici, à Besan-
çon, certaines familles défavorisées ne peuvent prétendre à percevoir 
9 € supplémentaires par jour pour le séjour de leurs enfants en classe 
transplantées (découverte). Pourquoi ? Tout simplement parce qu’elles 
ne demeurent pas dans un quartier prioritaire. Drôle de politique so-
ciale déjà dénoncée à multiples reprises en conseil municipal. Espérons 
qu’il y ait une réflexion rapide et que cette injustice soit « gommée » 
avant la fin du mandat…
Philippe MOUGIN Conseiller municipal Les Patriotes 
lespatriotes.groupe@besancon.fr

GROUPE MODEM

Bisontines, Bisontins, les commerces locaux ont 
besoin de notre soutien !
Après la visite de plus d’une quarantaine de commerces du 
centre-ville de Besançon, le constat est inquiétant et les mani-
festations répétées du samedi ont aggravé des situations déjà 

difficiles. En plus d’un plan de redynamisation globale du centre-ville, 
il devient urgent que les manifestations s’arrêtent et que des mesures 
exceptionnelles de soutien soient prises.
La vitalité de notre centre-ville, c’est la vitalité de toute notre agglo-
mération.
Voilà les mesures d’urgence que nous avons proposées : 
- Tarification réduite des parkings tous les samedis au moins jusqu’à l’été.
- Retour à la gratuité des parkings entre 12h et 14h.
- Campagne de communication en faveur de l'accès au centre-ville.
C’est une prise de conscience générale à laquelle, nous Bisontins pou-
vons participer en privilégiant les commerces locaux et l’artisanat de 
proximité.
Laurent CROIZIER  Conseiller municipal Modem – 03 81 61 51 16 
 modemgroupe@besancon.fr

GROUPE LE CENTRE 

« Les centre-villes se meurent » et  si ce n’était pas 
une fatalité… ?
Après la mode du « surgelé » et des plats « tout prêts », 
nous avons presque tous redécouvert le plaisir des « produits 
de qualité », et des circuits courts, les vertus de la marche 

à pied pour notre santé et l’abandon de nos voitures pour « protéger 
la planète ». Et puisque nous n’aimons pas voir se fermer les locaux 
commerciaux de notre cœur de ville, n’attendons pas plus longtemps  
pour réaliser que si nos « centre-villes se meurent », nous en sommes 
les seuls responsables ! Certes, nos habitudes de consommation ont 
changé ; grandes surfaces de périphérie et ventes en ligne nous ont fait 
oublié le plaisir du lien de confiance avec les commerçants de proximité 
qui nous connaissent et reconnaissent. Vous pourrez d’ailleurs de plus 
en plus souvent les retrouver sur internet ! Si nous trouvons le parking 
trop cher, rappelons-nous que les frais de port de nos achats en ligne ne 
sont pas toujours gratuits !   
Nous sommes fiers d’emmener nos familles et amis visiter notre  
« cœur de ville », protégeons-le et fréquentons-le assidument !  
Catherine COMTE-DELEUZE Conseillère municipale Le Centre 
03 81 87 82 87 – lecentregroupe@besancon.fr
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GROUPES EELV

La Nature fait savoir que nous 
la transformons : le temps change ! Et nous ?
Avec le changement climatique, la tension sur le 
monde animal et végétal, la sédentarisation de nos 
vies, lors de la sortie de l'hiver, les élus EELV invitent 

à opter pour les "nouveaux" gestes que nous pouvons/devons 
adopter à Besançon. Quelques uns : + d'attention à la consomma-
tion d’eau et alimentaire, + d'abris pour les animaux dans les jar-
dins, + de compostage pour nourrir les plantes, + de vivaces dans 
les plantations - y compris les jardinières, + de mobilité active 
(marche, vélo, trottinette…).
Le temps clément qui s’installe invite à sortir. Transformons cette 
situation en opportunité pour rencontrer les voisins, les proches 
dans les parcs, sur les aires de jeux, sur les collines, le long des 
berges et au cœur de la forêt. Préparons le printemps écologique-
ment car l’écologie est une opportunité de bien vivre autrement, 
une aubaine pour la santé de tous.
Notre « Cité » offre les cadres de vie qui le permettent. À vous !
Anne VIGNOT Adjointe déléguée à la Transition énergétique, 
l’Environnement, le Développement durable et le Cadre de vie.
03 81 61 52 30 – les-verts.groupe@besancon.fr

Les articles publiés dans la présente rubrique le sont sous  
la responsabilité de leurs auteurs et n’engagent en rien  
la rédaction de Besançon Votre Ville.

Apprendre à apprendre
La présence universitaire à Besançon est importante 
sur notre territoire avec plus de 20 000 étudiants et 
plus de 2 500 personnels. Ce secteur devient vérita-
blement concurrentiel - et l’on peut le regretter - entre 

les territoires au niveau français mais également international 
dans cette bataille pour les savoirs et les connaissances.
Les efforts effectués financièrement par la Ville et l’Agglomé-
ration et différents partenaires (Université, CHRU, CROUS,  
Région, Europe...) sont très importants mais ils sont vérita-
blement indispensables pour nos 3 campus (Centre-Ville, La  
Bouloie, Hauts-du-Chazal).
Ces aménagements concernent aussi bien les transports avec la 
desserte rapide des différents campus, la construction/rénova-
tion de logements étudiants ou de restaurants universitaires, la 
construction de nouvelles bibliothèques sur les différents cam-
pus ou bien encore le réaménagement de grande ampleur de la 
Bouloie en lien avec Temis et Montrapon.
Apprendre à apprendre et se former tout au long de la vie aux 
métiers de demain qui ne sont pas encore connus, c’est le défi de 
l’enseignement supérieur. Accompagner et offrir aux étudiants 
les meilleures conditions de travail et d’accessibilité (transports 
rapides, résidences universitaires, réorganisation des campus...) 
ou bien encore faire en sorte que des activités économiques 
se développent ici, c’est du devoir de notre Ville et de notre  
Agglomération
Nicolas BODIN  Adjoint au Maire à l’Urbanisme, aux Grands 
Travaux, à la Prospective et à la Stratégie – 03 81 61 50 34 
socialiste.groupe@besancon.fr

GROUPE SOCIALISTE
ET SOCIÉTÉ CIVILE RÉPUBLICAINE

GROUPE LA RÉPUBLIQUE EN MARCHE,
PROGRESSISTES ET SOCIÉTÉ CIVILE

Soutenir le pouvoir d’achat des Français : 
la mise en œuvre d’une promesse de 
campagne d’Emmanuel Macron
Un premier train de mesures a été pris dès 2018 en 
direction des personnes aux ressources modestes 

(dégrèvement progressif de la taxe d’habitation pour 43 912 
foyers bisontins avec au final un gain annuel moyen de 610 €, 
augmentation sur 3 ans du minimum vieillesse et de l’allocation 
aux adultes handicapés avec un gain annuel respectivement 
de 1 200 € et de 1 056 € et des actifs (diminution des cotisations 
sociales des salariés du privé et des indépendants, augmentation 
de la prime d’activité…)
Ces dispositions ont été amplifiées par le gouvernement fin 2018 :
- Possibilité pour l’employeur d’octroyer une prime exception-
nelle jusqu’à 1 000 € exonérée d’impôts et de cotisations sociales 
pour les salariés percevant jusqu’à 3 600 € mensuels
- Défiscalisation des heures supplémentaires doublée de l’exo-
nération des cotisations sociales dans la limite de de 5 000 € net 
par an
- Annulation de la hausse de la CSG pour les retraites de moins 
de 2 000 €
Ces dernières mesures représentent un effort global pour le 
budget de l’Etat estimé à 10 milliards d'euros. 
Cette impulsion budgétaire non négligeable va permettre à 72 % 
des ménages de gagner en pouvoir d’achat.
D’ores et déjà l’INSEE constate que le moral des ménages a 
repris des couleurs en janvier et février et que leurs dépenses en 
biens ont crû de 1,2 % en janvier 2018. Un signal positif pour le 
pays et son économie.
Pascal CURIE Conseiller municipal délégué aux Musées, 
au Réseau Vauban et aux Maisons d’écrivains
03 81 61 82 15 – lrem.groupe@besancon.fr

GROUPE COMMUNISTE

40 millions pour financer la suppression  
de l’ISF
Grâce à la mobilisation d’élu-e-s et d’associations 
d’élu-e-s, la spirale infernale des baisses des dotations 
s’est enfin arrêtée. 

Pour autant, cela ne doit pas faire oublier que, depuis le début 
du mandat, c’est 40 millions qui nous on été volés, soit l’équiva-
lent d’une année complète d’investissement !
Et tout ça pourquoi ? 
Réduire le déficit et la dette publique? Apparement non, puisque 
les prévisions donnent ces deux indicateurs en augmentation.
Alors où passe cet argent ?
Que les Bisontin-e-s le sachent : si les nouveaux projets que 
nous aurions pu lancer avec ces 40 millions ne verront pas le 
jour ce n’est pas pour équilibrer les comptes, mais pour financer 
la suppression de l’ISF !
Dans tout ce contexte, nous arrivons quand même à maintenir 
une politique forte sur les priorités de notre mandat que sont 
l’éducation, le social et les quartiers prioritaires.
Nous sommes satisfaits de retrouver dans ce budget les élé-
ments que nous avons demandé, c’est-à-dire le renouvellement  
de l’ensemble du matériel informatique des écoles ainsi qu’une 
accélération du développement des voies cyclables.
Thibaut BIZE  Adjoint délégué aux Relations internationales,  
à la Coopération décentralisée et aux jumelages.
Groupe des élus PCF-Front de Gauche 
communiste.groupe@besancon.fr
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▶ Ils se sont formés en 83, dans le Jura. Avril 
2019 : quelques albums (9), des tubes impa-
rables dans les 90’ (Mon héroïne, Rebelle, Les 
larmes des maux…), des semaines dans le Top 
50 et des tournées dans le monde entier plus 
tard, les Infidèles sortent un nouvel album, 
Cortex (Koala production). Composé par 
Jean Rigo (chant, guitare) et Olivier Derudet 
(basse), tous deux membres fondateurs, re-
joints par Fred Maizier à la batterie, écrit par 
Pascal Mathieu (sauf I don’t need anything, 
premier titre en anglais écrit par Guillaume 
Gérard), ce 10e opus a été enregistré, mixé 
et masterisé dans l’incontournable studio 
bisontin Wild Horse.
Depuis le 1er album, il y a quelque 30 ans, 
les choses ont changé. « On a tous évolué, 
note Jean Rigo, mais on continue l’aventure 

pour le public qui ne nous a jamais lâchés, et 
aussi parce que plein de choses continuent 
de nous exciter dans la musique. » Et cela se 
sent. Même si les références aux années 80 
– on ne se refait pas – sont là, boucles tein-
tées d’électro et gimmicks actuels nuancent 
des compos rock classique. « C’est normal, 
lance le chanteur des Infidèles, j’ai une fille 
de 16 ans, avec qui j’écoute Lomepal, Dam-
so, Roméo Elvis ou Orelsan ! » Un album 
racé, surprenant (mention spéciale aux im-
peccables The Key of life et Dans ton cortex), 
que le groupe défendra bientôt sur scène. 
« Studio et concerts n’apportent ni la même 
émotion, ni la même énergie, et on a envie 
des deux ! » Ainsi soit-il.

Dans le cortex des Infidèles 
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▶  Royaume du Besançon Curling 
Club (BCC), la patinoire La Fayette 
connaitra une semaine mouvementée 
du 21 au 26 mai. Curieux, débutants, 
initiés et joueurs confirmés ne 
laisseront pas le temps à la glace de 
fondre tant les pierres de granite 
taillé de 20 kg chacune multiplieront 
les « ends » (manches) pour forcer 
la porte des maisons. L’assurance 
d’un spectacle coloré et plein de 
vie qui ajoute à l’attrait pour cette 
discipline olympique où précision 
et anticipation sont de rigueur. Pour 
toucher de près le haut niveau, le 
tournoi international (24-26 mai) 
constitue assurément la meilleure 
approche avec la participation de 
nombreux clubs de l’élite française 
mais également des Suisses venus  
en force, des Italiens, des Allemands…  
Autres temps forts de ce 10e  
« So’Curl  », le tournoi découverte  
(21 et 24 mai) ainsi que les phases 
ultimes de la compétition interne  
au BCC.
En savoir davantage : 

besanconcurlingclub.fr

MAISONS À PRENDRE

À L’HEURE 
DU 
GRAPPLING 
FIGHT

▶ À l’initiative d’Alain Dougy, 
secrétaire général de l’Olympique 
de Besançon, un coffret-cadeau de 
format CD avec un livret de 16 pages 
et une clé USB raconte plus d’un siècle 
d’ovalie sur les bords du Doubs. 
À travers un commentaire illustré par 
plus de 200 photos, des personnages 
emblématiques comme Maurice Jabry, 
Charles Bochard, Firmin Moncet et 
bien d’autres jaillissent du passé pour 
mieux se rappeler à nous.
« Besançon en Ovalie » - 10 euros. 

Se procurer le coffret : ob-rugby.fr

▶ En pleine expansion, le 
grappling fight, jeune discipline 
rattachée à la Fédération 
française de lutte, prendra 
possession samedi 20 avril des 
tapis du Pôle des Montboucons 
à l’occasion de la coupe de 
France. Débutants et confirmés 
se mesureront à travers 
4 catégories : kids, U20, seniors 
et vétérans messieurs et dames. 
Du spectacle en perspective !
En savoir plus :

fflutte.org et grappling-France.com

L’OB DE A À Z
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20 PLACES À GAGNER !
À l’occasion du salon Rétropolis, BVV offre 
20 entrées gratuites aux amoureux des  
véhicules de sport et de collection. 
Organisé par le club bisontin Passionnés de véhicules 
anciens (PVA), l’événement est programmé à  
Micropolis les 20, 21 et 22 avril.
Pour faire partie des invités, il suffit de renvoyer 
ce coupon à Besançon Votre Ville (2 rue Mégevand,  
25034 Besançon Cedex) avant le 10 avril et d’être tiré 
au sort.

Nom ............................................................................................................................................... 	

Prénom .....................................................................................................................................

Adresse ....................................................................................................................................

................................................................................................................................................................

Téléphone .............................................................................................................................

Courriel .....................................................................................................................................

r J’autorise la Ville et le Grand Besançon à m’envoyer (par 
courrier, SMS, e-mail) ses autres publications et des invita-
tions pour toute manifestation organisée par ses soins.

HAPPY BIRTHDAY 
CITROËN !
▶ Le Club bisontin des Passionnés de Véhicules Anciens 
(PVA) organise Rétropolis  le Salon du Véhicule de Sport  
et de Collection les 20, 21 et 22 avril. Sur près de 15 000 m² 
41 clubs régionaux, nationaux, étrangers, musées, collec- 
tionneurs particuliers présenteront plus de 350 véhicules : 
autos, deux roues, camions, bus, véhicules militaires, 
tracteurs... Les visiteurs pourront notamment assister au 
remontage de plusieurs véhicules de collection, camions, 
autos, deux-roues... sur fond de célébration du cente-
naire de Citroën.



44

 N
o
 4

2
3

 a
vr

il
 / 

m
a

i 2
0

19
D

É
T

E
N

T
E

▶ Envie d’une escapade 
gourmande ? N’hésitez pas 
et filez sans attendre au  
Boulevard Ouest au cœur de 
Micropolis. Parking gratuit 
à proximité immédiate et 
restaurant à deux pas. Vaste 
terrasse ensoleillée et belle 
salle lumineuse de 120 cou-
verts. La carte volontaire-
ment restreinte (3 entrées,  
3 plats, 3 desserts) fait appel 
aux produits frais. Accueilli 
chaleureusement par Florine 
Petrement (responsable de 
la restauration), assistée  de 
Guy Chalmin, le chef Didier 
Ballet, bien connu sur la place bisontine, élabore une cuisine 
à la fois traditionnelle et innovante avec l’aide de Mathis 
Dehors (second). Ainsi le jour de notre visite, nous nous 
sommes régalés d’un dos de cabillaud et de ses légumes du 
moment glacés. Les desserts sont variés, la carte des vins 
riche de bons crus et le service au féminin efficace et sou-
riant. Allez-y, vous ne le regretterez pas, foi de gourmet !          

A-H. DEMAZURE

« Boulevard Ouest » - ouvert le midi du lundi au vendredi. 

Privatisation possible en soirée et le week-end. Tél. 03 81 41 54 24 

et borestaurant@micropolis.fr

Le cabillaud 
juste rôti 
du  Boulevard Ouest 

Dos de cabillaud juste rôti
Légumes du moment glacés
Crème légère parfum de Saint-Jacques
Petit soufflé de fruits de mer

Pour 4 personnes :
4 x 160 g de cabillaud avec peau
4 feuilles de basilic, 
100 g de carottes, 100 g de navets, 
100 g de mange-tout, 
100 g d’oignons nouveaux, 100 g d’échalotes, 
100 g de beurre, ½ litre de crème,
4 pièces de Saint-Jacques, 
100 g de fruits de mer, un demi verre de vin 
blanc, 2 blancs d’œuf, huile d’olive, 
1 dcl de Noilly Prat ou Martini blanc

Glacer les légumes. Blanchir un par un en eau salée 
et huile d’olive puis réserver.
Saisir le cabillaud côté peau, puis réserver sur une 
grille. Saisir les Saint-Jacques, les fruits de mer, les 
échalotes et le basilic.
Déglacer au Noilly Prat. Retirer les Saint-Jacques au 
bout de 2 minutes. Laisser cuire le reste 5 minutes. 
Passer au chinois et récupérer le jus, y ajouter la 
crème, saler, poivrer et laisser cuire 4 minutes.
Le soufflé : récupérer les fruits de mer,  
y ajouter un peu de crème, mixer afin d’avoir une 
consistance onctueuse. Y ajouter 2 blancs d’œuf,  
mixer 4 minutes puis mouler. 
Cuire 6 minutes (thermostat 8, 180°) 
Finir de cuire le cabillaud dans le four chaud après 
le soufflé, 6 minutes à 150°, puis réchauffer la sauce 
de Saint-Jacques et les légumes.
Dresser sur une assiette chaude.
Vins conseillés : Arbois blanc de chez Géneletti

MOTS CROISÉS Philippe Imbert

Horizontalement : 1. Une sacrée maison à Besançon ! - 2. Vite au cœur - 
Affaires à suivre - N’est pas hors norme - Molybdène - 3. Un bâtiment qui 
n’est pas sur le Doubs mais sur la scène - Reste bien élevée avec la Pelote -  
4. Un illustre homme à histoires - Paul pour notre abbatiale - 5. Ca coule de 
source, il a son lit à Besançon ! - Paire de carreaux - En général, il évoluait avec 
les étoiles - 6. Etre différent - Tout-petits qui mouillent leur lit - Confidente - 
7. Square local - Cracheur de feu japonais - 8. S’arrose plutôt la nuit - Nom 
celtique de la Bretagne - 9. A la pointe de l’épée - Point d’arrêt à Besançon - Ile 
de France - 10. À Besançon, il y en a plus d’un datant de la Renaissance (mot 
au singulier) - Rame sur Paris - 11. Vieil amérindien - Rata - 12. Son église est 
à Besançon - Quand on l’a été, on se méfie.
Verticalement : A. Est donc enceinte à Besançon - Est pour un anglais -  
B. Ville de Belgique - C’est un problème - Battant aussi à Besançon ! - C. C’est 
donc notre maire - Cela est mieux - C’est la petite classe ! - D. Siffla - Raccordai - 
E. Cardinal à Besançon - C’est en plus - C’est début août - F. Rhodium - Pour un bon départ - G. Homme en état de grâce - Même 
blanche, elle est dangereuse - H. Le meilleur carré - Un palais où l’on trouve le Temps de visiter un musée - I. C’est une histoire de 
tirage - Reste pour le chien - J. Retournées sur le rail - Chaussée de Grande taille - K. Établissements destinés aux bonnes œuvres à 
Besançon - Rassasié - L. Noire, âgée et voûtée à Besançon - On y a vu plus d’un maître chanteur aux 2 Scènes à Besançon.

A
1
2
3
4
5
6
7
8
9

10
11
12

B C D E F G H I J K L
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NUMÉROS D’URGENCE
SAMU� 03 81 21 40 00 ou 15

POLICE� 03 81 21 11 22 ou 17

POMPIERS� 18

GENDARMERIE� 03 81 81 32 23

URGENCE SANS ABRI� 115

URGENCES HOSPITALIÈRES

Pour solliciter une intervention médicale  

d’urgence� 15

ou en se rendant au CHU Jean Minjoz, 

Bd Fleming

URGENCES PERSONNES SOURDES

ET MALENTENDANTES� 114

SOS MÉDECINS� 0 826 88 24 24

SOS KINÉ� soskine.free.fr

MÉDECINS DU MONDE� 03 81 51 26 47

consultation gratuite

MÉDECINS DE GARDE FRANCHE-COMTÉ

� 39 66

MÉDECINS, DENTISTES ET PHARMACIENS 

DE SERVICE 

s’adresser à l’Hôtel de Police 

2 avenue de la Gare d’Eau� 03 81 21 11 22 

• Urgences pharmaceutiques� 32 37 

www.3237.fr

CENTRE DE VACCINATION � 03 81 87 80 90

CENTRE ANTI-POISON 

• Besançon SAMU� 15 

• Lyon� 04 72 11 69 11

TRANSFUSION SANGUINE� 03 81 61 56 15 

TRANSPORTS SANITAIRE D’URGENCE 

(ATSU)� 03 81 52 12 12

CENTRE ANTI-RABIQUE� 03 81 21 85 33

VÉTÉRINAIRES DE GARDE� 03 81 52 43 32

week-ends et jours fériés

LES ALCOOLIQUES ANONYMES

		  09 69 39 40 20

LES NARCOTIQUES ANONYMES 

01 43 72 12 72

SOS ALCOOL� 06 58 86 45 23 

CROIX D’OR DU DOUBS ALCOOL 

ASSISTANCE� 03 81 50 03 40

répondeur 24h/24

DROGUE INFOS SERVICE� 0 800 231 313 

SOLEA� 03 81 83 03 32

Centre de soins en addictologie 

CENTRE DE SOINS, D’ACCOMPAGNEMENT

ET DE PRÉVENTION� 03 81 81 03 57

EN ADDICTOLOGIE (CSAPA)

SIDA INFOS SERVICE� 0 800 840 800

MAISON DES SENIORS� 03 81 41 22 04

CENTRE NATIONAL  

D’ASSISTANCE ET DE PRÉVENTION  

DE LA RADICALISATION� 0 800 005 696

SOLIDARITÉ FEMMES / VI0LENCES 

CONJUGALES� 03 81 81 03 90 

ENFANCE MALTRAITÉE� 119

ENFANCE MALTRAITÉE ET ABUS SEXUELS 

� 03 81 21 81 43 - 03 81 21 81 44

ANTENNE ENFANCE ADO� 03 81 25 81 19

ALLÔ MALTRAITANCE PERSONNES ÂGÉES 

ET HANDICAPÉES� 39 77 ou 0 800 00 83 75

SERVICE D’ACCUEIL ET 

D’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL�03 81 41 22 60 

SOS AMITIÉ� 03 81 52 17 17

LIGNE BLEUE 25� 03 81 25 82 58 

AIDE AUX VICTIMES D’INFRACTION 

03 81 83 03 19

LE DÉFENSEUR DES DROITS� 09 69 39 00 00

CENTRE D’INFORMATION SUR LES DROITS  

DES FEMMES ET DES FAMILLES (CIDFF)  

� 03 81 25 66 69

LA PORTE OUVERTE� 03 81 81 03 04

(solitude, mal-être, désarroi...)

L’AUTRE CERCLE� 06 89 02 17 43

(Lutte contre l’homophobie)

NUMÉROS UTILES
L’administration

• Accueil Mairie� 03 81 61 50 50

besancon.fr - 2 rue Mégevand - entrée B 

Du lundi au vendredi de 7 h à 19 h ;  

samedi de 8 h à 12 h.�

• Carte d’identité, passeport, élections,  

état-civil, cimetières... � 03 81 61 50 50 

2 rue Mégevand - entrée B

Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 

et de 13 h 30 à 17 h 30, samedi de 8 h 30 à 12 h

• la Maison de Services au Public (MSAP) 

7 - 9 rue Picasso� 03 81 41 22 21

Horaires : lundi, mercredi, jeudi 

de 8 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h ;

Mardi de 9 h 30 à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h ;

Vendredi de 8 h 30 à 17 h 30

CONCILIATEURS DE JUSTICE� 03 81 61 50 58

BESANCON INFO’CITÉ� 03 81 625 625

PROXIM’CITÉ� 0 800 25 30 00

PROXIM’SOCIAL� 0 805 01 25 30

CCAS� 03 81 41 21 21

COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION 

DU GRAND BESANÇON� 03 81 87 88 89 

CONSEIL DÉPARTEMENTAL� 03 81 25 81 25

HÔTEL DE RÉGION� 03 81 61 61 61 

PRÉFECTURE� 03 81 25 10 00 

ALLO SERVICE PUBLIC� 39 39 

TOURISME ET CONGRÈS � 03 81 80 92 55

MÉTÉO� 0 899 701 920

HORLOGE PARLANTE � 36 99

Les transports

SNCF gares Viotte et Les Auxons� 36 35

GINKO� 03 70 27 71 60

TAXIS BISONTINS

• taxis – auto-radio � 03 81 88 80 80 

PARKINGS CENTRE-VILLE

� 03 81 21 32 60

Les dépannages

EAU (Mairie) (en journée)� 03 81 61 59 60

� ou 03 81 61 50 50

(en dehors des heures ouvrables pour  

intervention d’urgence sur installation située 

avant le compteur général)

GDF�  (24h/24) 0 810 473 333

ENEDIS (ex-ERDF)� (24h/24) 09 72 67 50 25

Les déchetteries du Sybert

MARCHAUX� 03 81 62 56 49

PIREY� 03 81 88 74 08

TILLEROYES� 03 81 41 33 44

C
o

n
ta

ct
s

Pour répondre
à vos questions
du quotidien :
logement, santé,
loisirs, famille,
sports, enfance,
environnement,
vie quotidienne
et pratique...

Par téléphone

  	03 81 625 625
  	Du lundi au vendredi de 8h à 12h30
	 et de 13h30 à 18h

Par internet
	 infocite.besancon.fr

Accueil du public
	 Mairie de Besançon
	 2 rue Mégevand - Entrée B
	 Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h
	 et de 13h30 à 17h
	 Samedi matin de 8h30 à 12h

SOLUTIONS  MOTS CROISÉS

Horizontalement : 1. CATHEDRALE -2- IT - US - ISO - 
MO -  3. THEATRE - TOUR (de la Pelote) - 4. HUGO - ST 
(Paul) - 5. DOUBS (le) - RR - LEE - 6. ES - RUS - AMIE -  
7. CASTAN (Square) - ASO - 8. AN - ARVOR - 9. EP - 
CARMES (arrêt de bus) - RE - 10. HOTEL - RER - 11. INCA - 
LOUPA - 12. ST PIERRE (Eglise) - EU.
Verticalement : A. CITADELLE - IS - B. ATH - OS - PONT 
(Battant) - C. ELU - CA - C.P. - D. HUA - BRANCHAI - E. EST 
(L’) - SUS - AO - F. RH - STARTER - G. RIEUR - ARME - 
H. AS - GRANVELLE (palais) - I. LOTO - OS - J. LIAR (rail) - 
RUE (Grande Rue) - K. MUSEES - REPU - L. PORTE (Noire) - 
OPERA (maître chanteur = ténor). 
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8, 10 & 11 Mai
(Ré)ouverture & Concerts
La Rodia - SMAC de Besançon

11 Mai
Portes-ouvertes de la Cité des Arts : 
plus de 80 propositions artistiques
Le Conservatoire

Portes-ouvertes & Exposition
Le Bastion

24 & 25 Mai
Festival d’ouverture : Concerts & DJ Sets, 
Visites théâtralisées & Workshop
Le Bastion

Plus d’informations :
 www.besancon.fr

Le Mois
des Musiques
Actuelles

Accès
Bus - Pont de Bregille
            Cité des Arts
            Port Joint

Parking - Saint-Paul
                    Rivotte
                    La Rodia  

12105

12105
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